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V oir la reine Élisabeth  II et le prince 
Philippe à quelques mètres de distance, 
à Sandringham, est un souvenir d’en-
fance qui m’est cher, mais pas le fait de 

visiter de vieilles églises sombres. Dans mon adoles-
cence, j’étais plus intéressé à faire du sport, aller à 
la pêche et explorer la campagne. C’est peut-être la 
raison pour laquelle j’ai aussi peu de souvenirs de ma 
visite à l’abbaye de Westminster, à Londres, où j’ai pro-
bablement vu le trône du couronnement et la célèbre 
pierre de la destinée. 

Cinq décennies plus tard, j’ai visité à nouveau cette 
abbaye. Cette fois-ci, j’ai bien vu l’ancien trône en bois 
du couronnement, mais pas la pierre, car celle-ci avait 
été transférée en Écosse en novembre 1996. Mais 
pourquoi parler de ces souvenirs dans le Monde de 
Demain  ? Quelle est la signification de cette banale 
pierre de grès de 152 kg ? 

«  Selon une légende celte, la pierre fut autrefois 
l’oreiller sur lequel le patriarche Jacob se reposa 
à Bethel lorsqu’il reçut la vision des anges. Depuis 
la Terre sainte, elle aurait voyagé en Égypte, en 
Sicile et en Espagne, avant d’arriver en Irlande vers 
700 av. J.-C., pour être installée sur les collines de 
Tara, où les anciens rois irlandais étaient couronnés. 
Elle fut ensuite emportée par la tribu celte des Scots 
qui envahit et occupa l’Écosse. Vers 840 apr. J.-C., 
elle fut emmenée par Kenneth MacAlpin dans le 
village de Scone. »1 

La pierre resta en Écosse jusqu’en 1296, lorsque le 
roi d’Angleterre Édouard Ier s’en empara pour la placer 
à Westminster, dans un trône fabriqué sur mesure, avec 
un plateau et une cavité pour accueillir cette pierre tant 
désirée. À partir d’Édouard II, qui lui succéda en 1307, 
presque tous les monarques anglais ont été couronnés 
alors qu’ils étaient assis au-dessus de la pierre. 

“Cette pierre, que j’ai dressée”
Il y a un débat concernant le fait que la pierre du cou-
ronnement soit ou non celle qui fut ointe par Jacob, 
mais le récit de la Genèse soulève des questions intri-
gantes. Après avoir quitté sa famille pour s’éloigner de 
son frère Ésaü, la nuit venue, Jacob s’allongea pour se 

reposer et une vision lui fut donnée. Il vit des anges 
monter et descendre le long d’une échelle s’élevant 
jusqu’au ciel, et il reçut des promesses de grandeur  : 
«  Ta postérité sera comme la poussière de la terre  ; 
tu t’étendras à l’occident et à l’orient, au septentrion 
et au midi  ; et toutes les familles de la terre seront 
bénies en toi et en ta postérité […] Et Jacob se leva de 
bon matin ; il prit la pierre dont il avait fait son chevet, 
il la dressa pour monument, et il versa de l’huile sur 

son sommet.  » Puis il déclara  : 
« Cette pierre, que j’ai dressée 

pour monument, sera la 
maison de Dieu  ; et je te 
donnerai la dîme de tout 
ce que tu me donneras  » 
(Genèse 28 :14, 18, 22). 

Pourquoi Jacob dressa- 
t-il  une pierre comme 
monument  ?  Pourquoi 
l’a-t-il ointe  ?  Pourquoi 
dit-il qu’elle représentait 

la « maison de Dieu » ? Que la pierre actuelle soit l’ori-
ginale ou une contrefaçon, son importance historique 
pour les Irlandais, les Écossais et les Anglais est indis-
putable. C’est le trésor le plus important des Écossais 
et elle est protégée comme il se doit. 

Le 2 juin 1953, la reine Élisabeth II fut couronnée 
au-dessus de la pierre de la destinée. «  En 1996, la 
pierre fut officiellement rendue à l’Écosse. De nos 
jours, c’est un des trésors inestimables exposés dans 
la salle de la couronne [au château d’Édimbourg], que 
des millions de gens visitent chaque année. La pierre 
ne quittera l’Écosse que pour un couronnement à 
l’abbaye de Westminster.  »2 C’est impressionnant 
de voir à quel point cette pierre est considérée, mais 
quelle est sa véritable signification ? Représente-t-elle 
davantage qu’une légende ? 

La pierre de la destinée

Comment votre abonnement est-il payé ?
La revue du Monde de Demain est distribuée gratuitement grâce 
aux dîmes et aux offrandes des membres de l’Église du Dieu 
Vivant et aux co-ouvriers qui ont choisi de nous soutenir dans la 
proclamation de l’Évangile de Dieu à toutes les nations.
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Une prophétie bien mal comprise
Combien de personnes étudiant la Bible comprennent 
la promesse de Dieu faite au roi David d’une dynastie 
humaine éternelle ? « Quand tes jours seront accom-
plis et que tu seras couché avec tes pères, j’élèverai ta 
postérité après toi, celui qui sera sorti de tes entrailles, 
et j’affermirai son règne. Ce sera lui qui bâtira une 
maison à mon nom, et j’affermirai pour toujours le trône 
de son royaume. Je serai pour lui un père, et il sera pour 
moi un fils » (2 Samuel 7 :12-14). Certains pensent que 
ce passage se réfère uniquement au Messie, mais notez 
la suite de la citation : « S’il fait le mal, je le châtierai 
avec la verge des hommes et avec les coups des enfants 
des hommes ; mais ma grâce ne se retirera point de lui 
[…] Ta maison et ton règne seront pour toujours assurés, 
ton trône sera pour toujours affermi » (versets 14-16). 

Le trône de David fut occupé sans interruption pen-
dant 400 ans, d’abord par son fils Salomon et jusqu’à la 
chute de la maison de Juda en 586 av. J.-C. Beaucoup 
pensent qu’il prit fin avec Sédécias (2 Rois 25 :7), mais 
une année auparavant, Dieu fit cette promesse remar-
quable, par l’intermédiaire de Son prophète Jérémie : 
« Car ainsi parle l’Éternel : David ne manquera jamais 
d’un successeur assis sur le trône de la maison d’Israël 
[…] Si vous pouvez rompre mon alliance avec le jour et 
mon alliance avec la nuit, en sorte que le jour et la nuit 
ne soient plus en leur temps, alors aussi mon alliance 
sera rompue avec David, mon serviteur, en sorte qu’il 
n’aura point de fils régnant sur son trône […] De même 
qu’on ne peut compter l’armée des cieux, ni mesurer 
le sable de la mer, de même je multiplierai la postérité 
de David, mon serviteur, et les Lévites qui font mon 
service » (Jérémie 33 :17, 20-22). 

La plupart des théologiens pensent que la dynastie 
de David cessa d’exister 600  ans avant la venue du 
Christ, mais Jésus a-t-Il pris la succession du trône 
de David au cours de Son premier Avènement  ? 
La réponse est assurément non, mais Il est destiné à le 
faire (Luc 1 :32-33). Dieu est-Il infidèle ? A-t-Il menti à 
David et au peuple contemporain de Jérémie ? 

Loin de là. La nation d’Israël se divisa en deux 
royaumes : la maison de Juda au sud (le peuple juif ) et 
les dix tribus de la maison d’Israël au nord. Notez un 
détail important dans Jérémie 33 :17 que nous venons 
de lire : « David ne manquera jamais d’un successeur 
assis sur le trône de la maison d’Israël.  » La lignée 

royale de la maison de Juda prit fin avec Sédécias en 
586 av. J.-C. La Bible confirme que ses fils furent tués, 
mais pas ses filles ! Elles furent laissées en arrière dans 
le territoire de Juda, avant d’être exilées en Égypte 
(Jérémie 41 :10 ; 43 :5-7). 

« L’histoire de l’Irlande raconte le reste de ce récit. 
Elle relate que le prophète Jérémie et son scribe Baruc 
vinrent en Irlande après la chute de Juda, accompagnés 
d’une jeune princesse et de la pierre du couronnement, 
nommée en langue gaélique lia fail. Dans les anciens 
récits irlandais, le nom de la princesse était Tea Tephi. 
Elle se maria au fils du roi d’Irlande. Leurs descendants 
régnèrent à Tara, en Irlande, pendant de nombreux 
siècles. Plus tard, à l’époque de Kenneth MacAlpin, 
ils transférèrent leur siège à Scone, en Écosse. Cette 
dynastie se perpétua jusqu’à nos jours en la personne 
d’Élisabeth II, descendante directe de Tea Tephi et de 
son époux. Dieu a tenu Sa promesse faite au roi David ! »3

La vérité est souvent plus surprenante que la 
fiction. Le décès de la reine Élisabeth  II a remis en 
avant une ancienne cérémonie et une pierre. Comme 
l’a rapporté la BBC, l’établissement public qui gère le 
château d’Édimbourg « a annoncé que la pierre serait 
utilisée pour le couronnement du roi Charles III, avant 
d’être à nouveau placée dans la salle de la couronne du 
château. »4 Beaucoup d’entre vous la verront peut-être 
sous le trône en bois où siègera le monarque pendant 
cette cérémonie à venir. 

De nos jours, les nations d’origine israélite, dont le 
peuple britannique, ne connaissent pas leur identité, 
mais la pierre de la destinée et la longévité du trône 
d’Angleterre apportent des clés pour comprendre 
cette vérité essentielle. Pour découvrir l’histoire en 
entier, demandez un exemplaire gratuit de notre bro-
chure Les États-Unis et la Grande-Bretagne selon la 
prophétie ou lisez-la en ligne sur MondeDemain.org. 

1 “Stone of Scone”, Britannica.com
2 “The Stone of Destiny”, Edinburgh.scot
3 Les États-Unis et la Grande-Bretagne selon la prophétie,  
John Ogwyn, page 37
4 “Stone of Destiny to return to Westminster Abbey 
for coronation”, BBC.com, 12 septembre 2022
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Ce n’est pas le genre de question que vous 
vous posez tous les jours. Mais l’incapa-
cité de la société moderne à y répondre 
apporte la dévastation et le chaos au sein 

de l’humanité et de ses institutions. 
Quelle est la valeur de la vie humaine ?
L’absence de réponse est une des principales causes 

des grandes fractures morales, culturelles et poli-
tiques que nous constatons dans les rues de nos villes, 
dans les salles de classe et dans les institutions gou-
vernementales. La meilleure illustration de ce chaos 
destructeur, provoqué par notre confusion collective 
sur la valeur de la vie, concerne peut-être les extrémi-
tés de l’existence humaine  : la conception et la mort. 
Ces deux instants universels du cheminement humain 
sont les champs de bataille d’un intense conflit cultu-
rel. Chacun représente également des moments où la 
vie humaine est la plus vulnérable aux tendances et 
aux caprices de la société. 

Beaucoup dénoncent la dévalorisation de la vie 
humaine et s’inquiètent de la culture de la mort en 
pleine expansion dans la civilisation occidentale. 
D’autres célèbrent ce qu’ils considèrent comme une 

volonté croissante de « mourir dans la dignité » et ils 
accueillent le suicide comme la démonstration ultime 
de l’autonomie et du libre arbitre des êtres humains. 
Qui pourrait dire qui a raison ? Entrons-nous dans une 
nouvelle « ère des Lumières » ou nous enfonçons-nous 
dans les ténèbres, avec les conséquences horribles et 
inéluctables qui en découlent ? 

Un “droit” de mourir ?
Choisir de mourir devient un mode de vie de plus en 
plus populaire au Canada, alors même que le suicide 
assisté (autorisé par les législateurs canadiens en 2016 
et légalisé l’année précédente par la Cour suprême 
du Canada) est réservé uniquement aux personnes 
atteintes d’une maladie incurable, dont la mort natu-
relle est « raisonnablement prévisible ». 

En six ans, de 2016 à 2021, le nombre de Canadiens 
optant pour le suicide assisté a décuplé, passant 
de 1018 à 10.064. Cela signifie qu’en 2021, plus de 
27  habitants demandaient chaque jour une aide au 
suicide. Cette tendance était prévisible, en se basant 
sur l’exemple de la Belgique qui légalisa l’euthanasie 
en 2002, plus d’une décennie avant le Canada. En 
2003, la Belgique enregistra 235 euthanasies. Mais 
ce chiffre décupla en moins de 20 ans pour atteindre 
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2699 euthanasies en 2021 –  plus de sept  personnes 
par jour, pour une population représentant le tiers 
de celle du Canada. 

La loi belge stipulait qu’un individu demandant la 
mort devait être « capable et conscient au moment de 
sa demande » et se trouver « dans une situation médi-
cale sans issue et [faire] état d’une souffrance physique 
ou psychique constante et insupportable ».1 Mais au fil 
du temps, la notion de «  souffrance insupportable  » 
a évolué de façon troublante. En 2012, des frères 
jumeaux de 45 ans, atteints de surdité et diagnostiqués 
avec un glaucome, ont été euthanasiés car les autorités 
en charge de faire appliquer la loi ont accepté que leur 
peur de devenir aveugles constituait une « souffrance 
psychique insupportable  ». En 2014, la législation 
a été étendue aux mineurs souhaitant mourir, avec 
«  l’accord des représentants légaux  », généralement 
les parents.2 Depuis, des enfants dès l’âge de 9 ans ont 
été euthanasiés.

Le Canada a assurément emboîté le pas à la 
Belgique. Ainsi, l’article de loi relatif à « l’aide médicale 
à mourir  » déclare désormais qu’une personne peut 
demander l’euthanasie si elle endure « des souffrances 
physiques ou psychologiques […] intolérables et qui ne 
peuvent être apaisées dans des conditions qu’elle juge 
acceptables ».3 

Au Canada, des observateurs inquiets ont déjà noté 
une augmentation des suicides chez les personnes 
pauvres et handicapées, qui trouvent le coût de la vie 
trop élevé, comme l’affaire célèbre d’une femme de 
51 ans souffrant d’allergies liées à son environnement 
et qui a choisi le suicide car elle n’arrivait pas à obtenir 
de l’aide pour déménager. 

Plus au sud, aux États-Unis, la situation a évolué dans 
la même direction au cours des deux dernières décen-
nies. Dans les années 1990, Dr Jack Kevorkian, médecin 
dans l’État du Michigan, avait suscité une grande colère 
à son encontre, car il avait aidé plusieurs dizaines de 
patients à se suicider. Il avait même été jusqu’à tuer lui-
même un de ses patients et il fut condamné à huit ans 
de prison pour cet acte. De nos jours, le suicide assisté 
reste illégal dans le Michigan, mais d’autres États amé-
ricains ont légalisé cette pratique que beaucoup trou-
vaient barbare il n’y a pas si longtemps. Certains de ces 
États ont aussi légalisé des droits à l’avortement très 
permissifs, dont la Californie, l’Oregon, Washington, le 
Maine, New Jersey et le Vermont. 

En Europe, outre la Belgique, l’euthanasie active 
(ou suicide assisté) est également autorisée en 
Espagne, au Luxembourg et aux Pays-Bas. En Suisse, 
bien que l’euthanasie soit illégale, l’ambiguïté de la 
législation fait que « l’assistance au suicide y est auto-
risée […] La question de l’assistance au suicide est 
régulièrement débattue dans la société suisse […] mais 
le principe du caractère licite de l’assistance au sui-
cide n’est pas remis en question et jouit d’un soutien 
important auprès de la population. »4

Le “droit” d’avorter  
contre le “droit” de vivre
En février 2012, les éthiciens Alberto Giubilini et 
Franscesca Minerva publièrent un article dans le 
Journal d’éthique médicale, démontrant que le rai-
sonnement éthique autorisant le meurtre d’un enfant 
dans le ventre de sa mère donnait nécessairement le 
droit de tuer ce bébé après sa naissance. Beaucoup ont 
été furieux de cette comparaison entre l’avortement et 
l’infanticide, bien que Giubilini et Minerva ne prirent 
pas position  ; ils affirmaient seulement que la mora-
lité des deux actes va de pair. Ils ne dirent pas que ces 
actions étaient bonnes ou mauvaises. 

Comment pouvons-nous déterminer ce qui est 
juste  ? Peut-être avez-vous entendu parler il y a 
quelques mois de la décision Dobbs prise par la Cour 
suprême des États-Unis  ? Certes, cette décision 
entrave le droit à l’avortement, mais elle ne le sup-
prime pas. En bref, celle-ci déclare que l’avortement 
n’est pas un droit constitutionnel au niveau national 
(fédéral) et que la décision doit être prise au niveau 
local par chaque État. Depuis, un véritable combat 
s’est engagé au niveau local, au sens figuré comme au 
sens propre : des activistes pro-avortement ont lancé 
des bombes incendiaires et saccagé des églises, ainsi 
que des centres dispensant des services prénataux et 
encourageant les mères à ne pas avorter, laissant des 
graffitis tels que : « Si les avortements ne sont pas pro-
tégés, vous non plus. » 

Le chaos dans notre société est la preuve montrant 
que les « droits » changent d’un régime politique à un 
autre, au gré des envies et des idéologies de ceux qui 
sont au pouvoir. La constitution d’aucune nation n’est 
gravée éternellement dans le marbre. 

Où nos «  droits  » se trouvent-ils donc  ? Dans 
les sphères politiques, beaucoup aiment parler des 
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«  droits de l’homme  » et des «  droits de la femme  », 
du «  droit à la vie  » et du «  droit à l’intégrité de la 
personne  ». Ils défendent des lois qui protègent ces 
« droits » et se battent contre les lois qui s’y opposent. 
Mais quelle est la source de ces « droits » ? Où peut-on 
prouver qu’ils existent vraiment  ? La science peut 
expliquer à quel point la vie humaine est rare dans 
l’Univers, comme des astrobiologistes l’ont fait avec 
l’ouvrage Terre rare5, mais ils ne peuvent pas expliquer 
pourquoi la vie humaine aurait plus de valeur que la vie 
d’une pieuvre ou d’un éléphant. 

Certains biologistes renommés affirment d’ailleurs 
que la vie humaine n’a pas plus de valeur que la vie ani-
male et que prétendre le contraire est du « spécisme ». 
Dans l’ouvrage Le projet grands singes : l’égalité au-delà 
de l’humanité, dirigé par Paola Cavalieri et Peter Singer, 
le célèbre évolutionniste Richard Dawkins écrivit 
que, selon lui, affirmer que les humains occupent une 

place plus spéciale que les animaux est une barba-
rie morale équivalente à l’apartheid, puis il imagine 
que concevoir génétiquement un hybride humain- 
chimpanzé pourrait aider l’humanité à se débarrasser 
de ses illusions concernant sa valeur par rapport aux 
animaux. Sur Twitter, il insinua aussi que le fait de 
cultiver de la « viande » à partir de cellules humaines 
aiderait les êtres humains à vaincre leur répulsion 
morale pour le cannibalisme. 

La seule véritable source de réponse
Celui qui a créé la vie humaine, le Créateur trans-
cendant et tout-puissant, révèle ce que les moqueurs 
refusent de voir. Il révèle la sagesse et la vérité, alors que 
les philosophes offrent seulement des hypothèses et des 
suppositions. Concernant la valeur de la vie humaine, le 
point de vue de Dieu est explicitement et incontestable-
ment décrit dans les pages de Sa parole révélée. Dès la 
création de l’humanité, la Bible déclare sans ambages : 

«  Puis Dieu dit  : Faisons l’homme à notre 
image, selon notre ressemblance, et qu’il domine 
sur les poissons de la mer, sur les oiseaux du 
ciel, sur le bétail, sur toute la terre, et sur tous 
les reptiles qui rampent sur la terre. Dieu créa 
l’homme à son image, il le créa à l’image de Dieu, 
il créa l’homme et la femme » (Genèse 1 :26-27). 

Le fait que chaque être humain manifeste indi-
viduellement l’image de son Créateur est la raison 
même pour laquelle Dieu déclare que le meurtre est 
un péché (Genèse 9 :6). 

Chaque être humain possède une valeur qui trans-
cende celle de n’importe quel animal. Tuer un animal 
n’est pas un péché, mais tuer un autre être humain 
implique une importante charge morale. Le meurtre est 
tellement contraire au caractère et à la nature même de 
Dieu qu’Il immortalisa son interdiction dans le sixième 

des Dix Commandements. 
Bien que les philosophes et 
les législateurs débattent au 
sujet de la valeur humaine, 
le Créateur et le Concepteur 
de toute vie déclare sans 
équivoque la nature de la 
valeur humaine. 

La valeur que Dieu voit 
dans la vie humaine est 

également présente dans le but glorieux et éternel 
pour lequel Il a créé l’humanité. Chaque être humain 
a l’opportunité de devenir un membre glorifié de la 
propre famille de Dieu, profitant de la vie éternelle 
avec Lui dans la majesté et la joie, héritant toutes 
choses avec notre Frère aîné et Sauveur, Jésus-Christ 
(1 Jean 3 :1-3 ; Apocalypse 21 :7 ; Hébreux 2 :10-11). 

La vie humaine a de la valeur car le Dieu transcen-
dant et éternel lui donne cette valeur. Aucun philosophe, 
aucun tribunal, ni aucun activiste social ne peut abro-
ger Son décret divin, Sa conception et Son dessein. 

Chaque vie humaine a de la valeur
Dieu accorde de la valeur à chaque vie humaine dès son 
commencement, dès ses premiers jours dans le ventre 
de sa mère. Au fil des Écritures, nous voyons que les 
enfants, même dans le ventre maternel, sont consi-
dérés comme des êtres humains (par ex. Jérémie 1  :5 
et Luc 1 :41). Dans Sa parole inspirée, Dieu s’arroge le 

Celui qui a créé la vie humaine révèle la sagesse 
et la vérité que les moqueurs refusent de voir, 
tandis que les philosophes offrent seulement  
des hypothèses et des suppositions.
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mérite de former et de développer la vie dans l’utérus 
(Job 31 :15 ; Psaume 139 :13-16). Dieu expliqua claire-
ment à l’ancien Israël que causer la mort d’un enfant 
avant sa naissance avait un prix élevé sous l’ancienne 
alliance : « Vie pour vie » (Exode 21 :22-23). Certains 
ont essayé de tordre le sens pourtant clair de ce pas-
sage, mais la vérité ne peut pas être effacée. Certes, 
au cours des premiers mois dans le ventre de leur 
mère, les enfants ont une apparence différente de 
celle qu’ils auront à leur naissance  ; ils continuent 
de grandir et de se développer dans l’utérus, tout 
comme ils se développeront dans les années après 
leur naissance. Mais à la fois dans l’utérus et après la 
naissance, ils grandissent et se développent en tant 
qu’êtres humains. 

Les handicaps, les infirmités ou la pauvreté ne 
diminuent pas la valeur de la vie humaine. Dieu Lui-
même déclare être le Créateur des infirmes et des 
handicapés (Exode 4 :11) ; de plus, Il révèle qu’Il est le 
défenseur des pauvres (Ésaïe 25 :4). Cela signifie que 
la valeur de notre vie perdure jusqu’à notre dernier 
souffle. Un thème récurrent des Écritures est le res-
pect que Dieu veut que nous ayons pour les personnes 
âgées, une valeur illustrée dans ce commandement  : 
« Tu te lèveras devant les cheveux blancs, et tu hono-
reras la personne du vieillard. Tu craindras ton Dieu. 
Je suis l’Éternel » (Lévitique 19 :32). 

Ces déclarations limpides à propos des propres 
désirs, des priorités et des valeurs de Dieu nous aident 
à clarifier les questions actuelles dans les débats hou-
leux et les manifestations virulentes. Elles tranchent 

les questions éthiques des universitaires et des phi-
losophes. Elles révèlent l’ineptie des pancartes et des 
slogans des manifestants. Elles condamnent les lois et 
les politiques des dirigeants qui essaient de bâtir une 
société à l’écart de la souveraineté de Dieu. 

Compassion, conviction et courage
Nous ne disons pas que les épreuves sont imaginaires 
ou que notre souffrance est illusoire. Le monde actuel 
ne fonctionne pas de la manière souhaitée par Dieu 
et de nombreuses sources d’épreuves et d’angoisse 
encombrent notre vie. Le Royaume de Dieu n’est pas 
encore arrivé et il pourrait être tentant pour certains 
de réagir en choisissant la mort plutôt que la vie, en 
rejetant la valeur sacrée de la vie que Dieu place dans 
chaque être humain. 

Avons-nous de la compassion pour l’adolescente 
affrontant une grossesse non désirée, voyant que 
la nouvelle vie en elle pourrait la conduire vers une 
destinée inattendue, voire terrifiante, impliquant de 
perdre le contrôle des circonstances qu’elle pensait 
être certaines  ? Que dire de cet homme âgé dont le 
médecin lui annonce qu’il est atteint d’une maladie 
incurable qui apportera inévitablement de la douleur, 
un déclin physique et des problèmes financiers ? Ou de 
cette veuve, éloignée de sa famille, qui craint de mou-
rir seule ou de demander à ses proches de s’occuper 
d’elle dans les années à venir, dans l’éventualité où ils 
acceptent cette charge ? 

Nous devrions avoir de la compassion dans ces 
situations inévitables, car le monde actuel n’est pas 
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dirigé par son Créateur aimant et compatissant. Dans 
les faits, ces situations sont devenues la nouvelle réa-
lité pour des milliers de gens chaque année. Le nombre 
de suicides assistés et d’euthanasies n’augmente pas 
sans raison. Nous ne devrions pas nier cette réalité 
brutale et tragique, et nous devrions souhaiter alléger 
le fardeau de ceux qui souffrent et encourager ceux qui 
ne peuvent pas échapper à leurs souffrances. 

Cependant, bien que nous ne comprenions pas 
exactement la cause de la souffrance de chaque indi-
vidu, de l’incertitude, de la confusion et de la douleur 
dans sa vie, nous ne devons jamais perdre de vue notre 
Créateur qui accorde de l’importance à chaque vie. C’est 
le Créateur qui donne la vie et il n’est pas de notre droit 
de l’ôter. Lorsque le patriarche Job fut affligé par une 
succession de plaies –  perdant toutes ses possessions, 
entendant que tous ses enfants avaient été tués et souf-
frant d’une terrible maladie – son épouse désespérée lui 
conseilla de maudire Dieu et de mourir (Job 2 :9). 

Comment Job réagit-il  ? Il répondit que même si 
le diable apportait de telles plaies, elles ne pouvaient 
s’abattre qu’avec l’assentiment de Dieu : « Nous rece-
vons de Dieu le bien, et nous ne recevrions pas aussi 
le mal  !  » (verset  10). Bien que Job ne comprît pas 
la cause de sa souffrance, combinée à son agonie, il 
reconnaissait que sa vie ne lui appartenait pas. Même 
dans sa confusion et sa frustration, ainsi qu’un sen-
timent de propre justice, Job savait qu’il y avait une 
réponse (Job 13 :15) et que Dieu travaillait pour un but 
plus grand, même s’il ne le comprendrait qu’après sa 
mort (Job 14 :14-15). 

Chérir la vie humaine de la même manière que 
notre Créateur demande de la conviction et une telle 
conviction demande du courage de la part de chacun 
d’entre nous. Contrairement aux « principes » et aux 
« droits » infondés provenant d’un camp ou d’un autre 
dans les guerres culturelles, de telles valeurs et de 
telles convictions sont ancrées dans une seule réalité : 
celle de Dieu. Et Il fournit le courage nécessaire à ceux 
qui L’invoquent et qui L’implorent (Psaume 18 :5-7). 

Avoir le même point de vue que Dieu
Jésus nous a avertis  : «  Étroite est la porte, resserré 
le chemin qui mènent à la vie, et il y en a peu qui les 

trouvent  », par opposition à  : «  Large est la porte, 
spacieux le chemin qui mènent à la perdition  » 
(Matthieu 7 :13-14). 

Le chemin resserré devient de plus en plus dif-
ficile à trouver, alors que nous perdons de vue les 
principes fondamentaux qui devraient éclairer notre 
voie. Reconnaître la véritable valeur de la vie humaine 
– une valeur déterminée par le Dieu tout-puissant, qui 
nous a créés, qui nous aime et dont la propriété et la 
souveraineté sur toute vie est absolue – est un de ces 
principes fondamentaux. 

Alors que la société bute sur ces questions ou 
que celles-ci nous affectent personnellement dans 
des situations désespérées, les ténèbres de la confu-
sion s’estompent dès que nous nous tournons vers la 
véritable source de lumière  : «  Oui, tu fais briller ma 
lumière ; l’Éternel, mon Dieu, éclaire mes ténèbres » 
(Psaume 18 :29). 

Tous les êtres humains ont de la valeur, sans 
exception. 

Dans le monde à venir qui sera bientôt établi, le 
Créateur de ces vies restaurera la compréhension de 
cette humanité. Entre-temps, nous devons deman-
der à Dieu de nous aider à voir chaque individu nous 
entourant – les puissants comme les faibles, les riches 
comme les pauvres, les gens heureux comme les affli-
gés, les personnes âgées comme les fœtus – de la même 
manière qu’ils apparaissent à Ses propres yeux  : des 
personnes de valeur, faites à Sa propre image et créées 
pour un but qui sera un jour révélé pour donner du sens 
à toutes les souffrances de cette vie (Romains 8  :18). 
Et plus nous voyons les autres comme Dieu les voit, 
plus nous verrons la valeur éternelle en eux. MD

1 “Loi relative à l’euthanasie”, SPF Santé publique, 
Belgium.be, 28 mai 2002
2 “Loi modifiant la loi du 28 mai 2002 relative à 
l’euthanasie, en vue d’étendre l’euthanasie aux mineurs”, 
SPF Santé publique, Belgium.be, 28 février 2014
3 “Critères d’admissibilité relatifs à l’aide médicale à mourir”, 
section 241.2, Justice.gc.ca, 22 septembre 2022
4 “Suisse : une assistance au suicide très libérale… mais 
très encadrée”, La Croix, 13 septembre 2022
5 Rare Earth, Peter Ward et Donald Brownlee 
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Dans notre vie, nous parlons parfois avec des 
personnes vers qui nous n’irions pas naturel-
lement ou avec qui nous ne nous attendrions 
pas à trouver beaucoup de points communs, 
en raison des différences culturelles, sociales 

ou économiques. Sur cette planète, chaque indi-
vidu est unique, mais nous nous focalisons souvent sur 
les différences qui nous séparent en tant que familles, 
groupes, tribus et nations. Cependant, ces différences 
ne devraient pas nous empêcher de franchir le fossé, 
d’éprouver de la compassion pour tout le monde et 
de développer une plus grande compréhension de 
nos semblables. Après tout, nous sommes tous faits à 
l’image de Dieu. 

La Police montée
Au cours du 19ème siècle, dans les Prairies canadiennes, 
dans la province actuelle de la Saskatchewan, James 
Morrow Walsh fut un des premiers cavaliers de la Police 
à cheval du Nord-Ouest (PCN-O), formée en 1873, peu 
après l’achat de la Terre de Rupert en 1870 par le gou-
vernement canadien, un vaste territoire nordique de 
près de 3,9 millions de km² autour de la baie d’Hudson 
– presque un tiers de la superficie actuelle du Canada.

De jeunes hommes furent enrôlés comme officiers
de la PCN-O pour faire régner l’ordre et la loi dans le 
territoire, ainsi que pour lutter contre le trafic illégal 
de whisky qui faisait des ravages dans la population 
autochtone. Ces hommes reçurent une grande autorité 
allant jusqu’à remplir les rôles ex officio de juges de paix 
et de magistrats. Leur présence était aussi destinée à 
prévenir les conflits coûteux et interminables entre les 
colons et les populations autochtones, afin d’éviter une 
déstabilisation régionale qui aurait pu tenter les États-
Unis de s’étendre au Canada. 

Walsh arriva à Cypress Hills à la tête de la division B, 
un des six groupes envoyés par la PCN-O, avec pour 
instruction d’établir des forts et de patrouiller la région. 
Fort Walsh fut érigé en 1875. À l’été 1877, le rôle pivot du 
superintendant James Morrow Walsh et son interaction 
avec des personnes de l’autre côté du grand fossé 
culturel furent reconnus dans tout le Canada. 

Un policier miséricordieux
Après que le chef sioux Sitting Bull et ses 2500 guerriers 
vainquirent les troupes du général américain Custer 
pendant la bataille de Little Big Horn, la tribu se déplaça 
vers le nord et franchit la frontière avec le Canada. En 
raison de la raréfaction des troupeaux de bisons et de 
l’animosité féroce entre les diverses tribus autochtones, 
les Sioux, au nombre d’environ 5600, étaient à moitié 
affamés et avaient désespérément besoin d’aide lors-
qu’ils approchèrent de Fort Walsh. 

James Walsh s’aventura dans le camp sioux avec 
seulement deux interprètes et six agents de sa division, 
sachant parfaitement qu’ils ne feraient pas le poids face 
aux milliers de guerriers sous le commandement de 
Sitting Bull. La responsabilité de Walsh et de ses agents 
était de s’assurer que tous les habitants du territoire res-
pectent la loi, comme l’expliqua R.C. Macleod : « La Police 
se préoccupa surtout de convaincre chaque partie 
[les Indiens et les colons] que son adversaire avait aussi 
des droits qui commandaient le respect. La Police à che-
val se faisait une règle de ne pas utiliser les armes à feu, 
sauf en dernier ressort. Les policiers circulaient régulière-
ment, le pistolet au côté, au milieu de groupes d’Indiens 
ou de Blancs armés et violents. Ils étaient convaincus 
que leur seule défense était leur autorité morale, vu 
qu’ils étaient largement dépassés en nombre et que des 
milliers de milles les séparaient de tout renfort. »1 

Franchir 
le fossé

OhCanada!
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Au cours de sa première rencontre avec Sitting Bull, 
Walsh expliqua que les lois du pays étaient applicables 
pour les colons comme pour les autochtones et que per-
sonne ne devait s’attendre à échapper aux sanctions. Le 
chef sioux fut impressionné qu’un homme entouré de 
si peu de gens s’approche de son camp avec une telle 
assurance. Il accepta que sa tribu respecte la loi impo-
sée par la Police montée. La légende raconte que Sitting 
Bull donna à Walsh trois médailles d’argent à l’effigie du 
roi George  III, proclamant que lui et sa tribu s’efforce-
raient de vivre sous la protection de la «  grande mère 
blanche  », la reine Victoria. Se qualifiant eux-mêmes 
«  d’Indiens britanniques  », les Sioux espéraient s’ins-
taller au Canada et éviter les représailles américaines 
après la défaite qu’ils avaient infligée au général Custer. 

Cependant, le gouvernement canadien rejeta la 
demande de Sitting Bull, préférant que les Sioux tra-
versent à nouveau la frontière pour retourner aux États-
Unis. Walsh fut alors chargé de persuader les Sioux de 
quitter le Canada. La situation provoqua un enlisement 
qui dura plusieurs années. 

Un enlisement avec Sitting Bull
Les négociations avec Sitting Bull firent la une des infor-
mations nationales et les journaux à travers le continent 
appelèrent Walsh le « patron de Sitting Bull ». Il semble 
que Walsh estimait beaucoup Sitting Bull et qu’il voulait 
le protéger des tribus rivales en raison des réserves limi-
tées de nourriture ainsi que des politiques américaines 
d’expansion territoriale. Bien que Sitting Bull et les Sioux 
acceptèrent l’autorité de Walsh et de la PCN-O, ils refu-
sèrent de se déplacer. En 1880, frustré par des années 
d’immobilisme, le gouvernement canadien dirigé par le 
Premier ministre Sir John MacDonald, transféra Walsh 
au Fort Qu’Appelle, plus de 500 km à l’est. 

Selon l’historien Grant MacEwan, «  cet été-là, 
l’absence de bisons et le refus du gouvernement cana-
dien d’accorder aux Sioux une réserve ou de la nourri-
ture encouragèrent un grand nombre à retourner aux 
États-Unis, où on leur avait promis des vivres ».2 En 1881, 
Sitting Bull accepta les conditions du gouvernement 
américain. Après avoir vu que les Sioux retournés dans 
leur pays d’origine avaient été bien traités, il traversa 
également la frontière. 

Une décennie plus tard, Sitting Bull fut à nouveau 
au centre d’une controverse, en raison de son rôle 
majeur dans le mouvement de la « danse des esprits », 

qui cherchait à renverser la domination des colons et à 
restaurer la souveraineté et la prospérité des nations 
autochtones sur les territoires contrôlés par les États-
Unis et le Canada. Les gouvernements des deux nations 
craignirent une révolte des autochtones et un mandat 
d’arrêt fut lancé contre Sitting Bull. Tragiquement, lors-
qu’une tentative d’arrestation fut entreprise, des coups 
de feu furent tirés et Sitting Bull fit partie des victimes. 

De la bienveillance sur la Terre
En apprenant la nouvelle de la mort de Sitting Bull, Walsh 
prononça ces mots d’éloge  : «  Il n’était pas un homme 
cruel, il avait le cœur généreux  ; il n’était pas malhon-
nête, il était franc.  »3 La communication respectueuse 
de Walsh et sa façon aimable de traiter un homme et 
son peuple, venant d’un contexte culturel totalement 
différent, devraient être un exemple pour nous. En dépit 
des obstacles, nous devons nous efforcer de traiter les 
autres comme nous voudrions être traités. Chaque être 
humain est créé à l’image de Dieu et il mérite d’être 
traité en tant que tel. 

Cependant, tout comme Walsh fut incapable de 
garantir par lui-même un accord entre Sitting Bull et le 
gouvernement canadien, toutes les tentatives humaines 
de faire régner la loi et la justice échoueront à un degré 
plus ou moins grand. En fin de compte, seule l’inter-
vention divine permettra d’atteindre le but que nous 
devrions tous désirer atteindre. Dans le Royaume de 
Dieu à venir, le roi, Jésus-Christ, veillera à ce que Ses lois 
soient respectées. Ces lois permettront non seulement 
une communication saine entre les nations, mais elles 
iront encore plus loin en établissant les bases pour des 
amitiés sincères entre les gens de toutes les cultures. 

D’ici là, ceux d’entre nous qui apprenent à mettre 
en pratique le mode de vie divin devraient se souve-
nir que « si un étranger vient séjourner avec vous dans 
votre pays, vous ne l’opprimerez point. Vous traiterez 
l’étranger en séjour parmi vous comme un indigène du 
milieu de vous ; vous l’aimerez comme vous-mêmes, car 
vous avez été étrangers dans le pays d’Égypte. Je suis 
l’Éternel, votre Dieu » (Lévitique 19 :33-34). 

—Jonathan Riley

1 La Police à cheval du Nord-Ouest, 1873-1919, R.C. Macleod, 
Société historique du Canada, page 8, traduction Andrée Désilets
2,3 “Ta-Tanka I-Yotank”, Grant MacEwan, Dictionnaire 
biographique du Canada, volume 11, Biography.ca





Qu’est-ce que le

Jour du Seigneur ?

La Bible contient une étape prophétique 
essentielle, annoncée dans plus de 30 pro-
phéties, à la fois dans l’Ancien et le Nouveau 
Testament. Elle est centrale dans notre 

compréhension de l’époque troublée qui précédera 
immédiatement le second Avènement de Jésus-
Christ, mais la vaste majorité des chrétiens ne la com-
prennent pas totalement. 

Ce mystérieux événement est appelé le Jour du 
Seigneur et il affectera toute personne vivant sur notre 
planète. Ce sera une époque de guerre, de maladie, de 
famine et de mort généralisée, à une échelle jamais 
vue dans notre monde. Mais aussi dévastateur soit-il, 
le Jour du Seigneur sera un signe que le plus grand 
événement de l’histoire mondiale, le retour de Jésus-
Christ, est proche. 

Qu’est-ce donc que le Jour du Seigneur  ? Com-
ment se fait-il qu’il soit aussi mal compris  ? Et com-
ment vous affectera-t-il, ainsi que vos proches  ? Une 
étude attentive de la Bible et de ses prophéties révèle 
la surprenante vérité. 

De quel jour s’agit-il ? 
Vers la fin du premier siècle de notre ère, l’apôtre 
Jean écrivit un livre prophétique à la fois détaillé et 
complexe. Ce livre s’appelle l’Apocalypse (du grec 
apokalupsis, signifiant révélation), mais certains l’ap-
pellent « la révélation de Saint Jean », alors qu’en réa-
lité, il ne s’agit pas d’une révélation de Jean, mais de la 
« révélation de Jésus-Christ » (Apocalypse 1 :1). 

Dans le premier chapitre de ce livre, Jean a écrit : 
« Je fus saisi par l’Esprit au jour du Seigneur, et j’en-
tendis derrière moi une voix forte, comme le son d’une 

trompette » (Apocalypse 1  :10). Cette simple déclara-
tion est la source d’une grande confusion. De nom-
breux lecteurs, des chrétiens qui se rendent au culte 
le dimanche, pourraient penser que Jean parlait de ce 
jour de la semaine. 

Mais c’est une grande erreur de compréhension. 
Nous savons par les propres écrits de Jean qu’il appe-
lait le dimanche le «  premier jour de la semaine  », 
comme dans son Évangile (Jean 20 :1, 19). Jean savait 
aussi que Jésus se qualifia Lui-même de «  maître du 
sabbat » (Marc 2 :28). Bien entendu, le sabbat corres-
pond au septième jour de la semaine. Mais le « Jour du 
Seigneur » décrit par Jean dans le livre de l’Apocalypse 
ne se réfère pas à un jour de la semaine, mais plutôt à 
l’époque prophétique du Jour du Seigneur qui culmi-
nera avec le retour de Jésus-Christ en tant que Roi des 
rois et Seigneur des seigneurs. 

Lorsque nous lisons les événements terribles et 
impressionnants décrits dans l’Apocalypse, il est légi-
time de se demander comment ils pourraient avoir 
lieu en un seul jour. Dans ce contexte, le mot jour ne 
désigne pas une période de 24 heures, une révolution 
de notre planète autour de son axe, mais plutôt une 
période plus longue, comme une ère ou une époque. 

Combien de temps durera donc le «  Jour  » du 
Seigneur prophétisé ? Beaucoup de lecteurs de la Bible 
sont familiers avec le principe prophétique d’une 
année pour un jour. Après que les douze espions de 
Josué explorèrent la Terre promise et que dix d’entre 
eux revinrent avec des rapports erronés, Dieu dit aux 
Israélites  : «  De même que vous avez mis quarante 
jours à explorer le pays, vous porterez la peine de vos 
iniquités quarante années, une année pour chaque 
jour ; et vous saurez ce que c’est que d’être privé de ma 
présence » (Nombres 14 :34). 

par Richard Ames
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Un autre exemple du principe d’un jour pour une 
année se trouve dans le livre d’Ésaïe. Nous lisons que 
« c’est un jour de vengeance pour l’Éternel, une année 
de représailles pour la cause de Sion  » (Ésaïe 34  :8). 
Oui, le Jour du Seigneur est un grand thème du livre 
de l’Apocalypse. Cet événement durera une année 
pendant laquelle Dieu répandra un jugement sur les 
peuples rebelles de la Terre ! 

Sept sceaux révélant les événements  
de la fin des temps
Des événements impressionnants commenceront 
à avoir lieu sur la Terre avant même le début de la 
grande tribulation. Dans l’Apocalypse, l’apôtre Jean 
les décrit sous la forme de sept sceaux. Dans sa vision, 
il vit « un ange puissant, qui criait d’une voix forte : Qui 
est digne d’ouvrir le livre [le rouleau], et d’en rompre 
les sceaux  ? Et personne dans le ciel, ni sur la terre, 
ni sous la terre, ne put ouvrir le livre ni le regarder » 
(Apocalypse 5 :2-3). 

Bien entendu, seul Jésus-Christ fut trouvé digne 
d’ouvrir le rouleau et de rompre les sept sceaux afin 
d’en révéler le contenu. Les quatre premiers sceaux 
sont souvent surnommés les quatre cavaliers de 
l’Apocalypse et nous les retrouvons dans le récit paral-
lèle de Matthieu 24, une prophétie donnée par Jésus 
au mont des Oliviers et décrivant la même séquence 
d’événements de la fin des temps. 

Le premier sceau représente les faux christs et les 
fausses religions prétendant représenter le Christ 
(Apocalypse 6  :2). Le deuxième révèle un cavalier 
montant un cheval roux, qui a le pouvoir de retrancher 
la paix de la Terre (verset 4). Le troisième représente 
un cavalier sur une monture noire, symbolisant une 
famine mondiale (versets 5-6). Le quatrième cavalier 
monte un cheval pâle, ou verdâtre, appelé « la mort » et 
il est accompagné du « séjour des morts ». Ces quatre 

cavaliers reçurent le pouvoir « sur la quatrième partie 
de la terre, pour faire mourir les hommes par l’épée, 
par la famine, par la mortalité, et par les bêtes sau-
vages de la terre » (verset 8, Ostervald). 

Le martyre et les signes
Ensuite, lorsque le Christ «  ouvrit le cinquième 
sceau  », Jean vit «  sous l’autel les âmes de ceux qui 

avaient été immolés à 
cause de la parole de Dieu 
et à cause du témoignage 
qu’ils avaient rendu  » 
(Apocalypse 6  :9). Cela 
décrit le martyre des saints, 
c’est-à-dire les véritables 
disciples du Christ. Au 
premier siècle de notre 
ère, l’empereur Néron 
persécuta violemment 

les chrétiens et les mit à mort. Le cinquième sceau 
annonce qu’une autre grande persécution des saints 
aura lieu à la fin des temps. 

Lorsque Jésus ouvrit le sixième sceau, Il révéla des 
signes célestes qui traumatiseront tous les habitants 
de la Terre : 

« Il y eut un grand tremblement de terre, le 
soleil devint noir comme un sac de crin, la lune 
entière devint comme du sang, et les étoiles du 
ciel tombèrent sur la terre, comme les figues 
vertes d’un figuier secoué par un vent violent. 
Le ciel se retira comme un livre qu’on roule ; et 
toutes les montagnes et les îles furent remuées 
de leurs places » (Apocalypse 6 :12-14). 

Le Dieu tout-puissant attirera l’attention des êtres 
humains rebelles au moyen de violents séismes et de 
signes célestes bouleversants. Le Dieu créateur nous 
dit  : «  Une fois encore j’ébranlerai non seulement la 
terre, mais aussi le ciel » (Hébreux 12 :26). 

Ces perturbations cosmiques et ces séismes intro-
duiront le jour de jugement sur toutes les nations. 
Jésus-Christ jugera les nations pendant le Jour du 
Seigneur, cette époque pendant laquelle le Dieu 
tout-puissant interviendra puissamment dans les 
affaires mondiales, comme jamais auparavant. Il 
prononcera un jugement contre les nations rebelles 

Ces perturbations cosmiques et ces séismes 
introduiront le jour de jugement sur toutes 
les nations. Jésus-Christ jugera les nations 
pendant le Jour du Seigneur.
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et Il les laissera même tenter de se détruire mutuel-
lement dans un conflit mondial, avant qu’elles ne 
se rassemblent pour s’opposer à Jésus-Christ lors 
de Son retour. Le septième sceau de l’Apocalypse 
révèle le Jour du Seigneur qui durera une année – les 
sept trompettes annonçant les plaies et la colère de 
l’Agneau (Apocalypse 6 :16-17). 

Une prophétie pour notre génération
Dans l’Ancien Testament, le prophète Joël lança un 
avertissement à notre génération : 

« Sonnez de la trompette en Sion ! Faites-la 
retentir sur ma montagne sainte ! Que tous les 
habitants du pays tremblent  ! Car le jour de 
l’Éternel vient, car il est proche, jour de ténèbres 
et d’obscurité, jour de nuées et de brouillards, 
il vient comme l’aurore se répand sur les mon-
tagnes. Voici un peuple nombreux et puissant, 
tel qu’il n’y en a jamais eu, et qu’il n’y en aura 
jamais dans la suite des âges » (Joël 2 :1-2). 

La vision de Jean fut annoncée par une trompette 
et Joël décrit ici le son d’une trompette annonçant 
le Jour du Seigneur. Il nous avertit d’une époque de 
destruction terrible et unique dans l’Histoire. Dans 
le langage moderne, nous pourrions la qualifier de 
« politique de la terre brûlée » qui laissera derrière elle 
un spectacle de désolation. 

« Devant lui est un feu dévorant, et derrière 
lui une flamme brûlante  ; le pays était aupara-
vant comme un jardin d’Éden, et depuis, c’est un 
désert affreux : rien ne lui échappe » (Joël 2 :3). 

Joël décrivit également les signes célestes men-
tionnés par Jean dans le livre de l’Apocalypse : 

« Je ferai paraître des prodiges dans les cieux 
et sur la terre, du sang, du feu, et des colonnes 
de fumée ; le soleil se changera en ténèbres, et la 
lune en sang, avant l’arrivée du jour de l’Éternel, 
de ce jour grand et terrible » (Joël 2 :30-31). 

Pendant le Jour du Seigneur, notre monde assis-
tera à des perturbations incroyables dans les cieux 
et à une dévastation de la surface terrestre. 

« Devant eux la terre tremble, les cieux sont 
ébranlés, le soleil et la lune s’obscurcissent, 
et les étoiles retirent leur éclat. L’Éternel 
fait entendre sa voix devant son armée  ; car 
son camp est immense, et l’exécuteur de sa 
parole est puissant ; car le jour de l’Éternel est 
grand, il est terrible : qui pourra le soutenir ? » 
(Joël 2 :10-11). 

Notez que Dieu parle de Son armée  ! Le Tout- 
puissant interviendra dans les affaires humaines de 
façon spectaculaire. De grandes guerres (il s’agira 
d’une guerre mondiale) apporteront une souffrance 
inimaginable à l’humanité alors que Dieu répandra 
Son jugement sur les nations. 

Il s’agira non seulement d’une destruction mili-
taire, mais aussi d’une catastrophe économique  ! 
Lorsque Dieu châtiera les nations rebelles pendant le 
Jour du Seigneur, Il appellera ces nations à s’humilier 
et à se repentir ! Quelques individus le feront, mais la 
majorité se rebellera encore davantage contre Dieu et 
Sa parole. 

Chers lecteurs, n’attendez pas ce jour-là pour vous 
repentir. Alors que les conditions se détériorent sur 
la scène mondiale, pour culminer avec l’année de 
souffrance du Jour du Seigneur, chacun d’entre nous 
doit prier avec ferveur et implorer Dieu. Nous devons 
nous assurer que nous sommes du côté de Dieu  ! 
Au sein de Son peuple, les membres les plus fidèles, 
qui seront en vie à cette époque-là, seront protégés 
et placés à l’abri (Apocalypse 12  :14-16). Il s’agira de 
ceux «  qui gardent les commandements de Dieu et 
la foi de Jésus » (Apocalypse 14 :12). Ferez-vous par-
tie de ce groupe ? 

Trois grandes périodes prophétiques  
s’étalant sur 42 mois
Nous avons vu que le Jour du Seigneur sera l’ac-
complissement d’une année intense. Mais où se 
situe-t-elle dans la chronologie prophétique de la 
fin des temps  ? Trois grandes étapes sont décrites 
pour la fin de notre ère. Il s’agit, dans l’ordre, de la 
grande tribulation, des signes célestes et du Jour du 
Seigneur. 

Que nous disent les Écritures à propos de ces 
périodes  ? Jésus parla du point culminant à venir de 
notre époque : 
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« Car alors, la détresse sera si grande qu’il n’y 
en a point eu de pareille depuis le commence-
ment du monde jusqu’à présent, et qu’il n’y en 
aura jamais. Et, si ces jours n’étaient abrégés, 
personne ne serait sauvé ; mais, à cause des élus, 
ces jours seront abrégés » (Matthieu 24 :21-22). 

Cette période unique dans l’Histoire, qualifiée de 
grande tribulation ou de grande détresse, est parfois 
appelée un temps d’angoisse pour Jacob  : «  Malheur  ! 
car ce jour est grand ; il n’y en a point eu de semblable. 
C’est un temps d’angoisse pour Jacob  ; mais il en sera 
délivré  » (Jérémie 30  :7). Les lecteurs réguliers du 
Monde de Demain savent que le nom de Jacob fut 
changé en Israël et que celui-ci devint le patriarche 
des douze tribus d’Israël. Cela inclut non seulement la 
tribu de Juda, l’ancêtre du peuple juif actuel, mais aussi 
les tribus désormais connues sous le nom des dix tri-
bus « perdues », qui se trouvent principalement dans le 
nord-ouest de l’Europe, en Amérique du Nord et parmi 
les nations de souche britannique. La prophétie de Joël 
s’adresse à l’ensemble de la nation d’Israël moderne ! 

Après la grande tribulation, le monde verra les 
«  signes célestes  » que nous avons mentionnés pré-
cédemment. Notez comment Jésus décrivit cette 
période : « Aussitôt après ces jours de détresse, le soleil 
s’obscurcira, la lune ne donnera plus sa lumière, les 
étoiles tomberont du ciel, et les puissances des cieux 
seront ébranlées » (Matthieu 24 :29). 

Les signes célestes seront suivis par le Jour du 
Seigneur  : la troisième période de cette séquence, 
qui représente l’année précédant le retour de Jésus-
Christ sur notre planète. Voici comment Joël décrivit 
cette séquence : « Je ferai paraître des prodiges dans 
les cieux et sur la terre, du sang, du feu, et des colonnes 
de fumée ; le soleil se changera en ténèbres, et la lune 
en sang, avant l’arrivée du jour de l’Éternel, de ce jour 
grand et terrible » (Joël 2 :30-31). 

Les plaies des sept trompettes
L’Apocalypse décrit sept trompettes annonçant sept 
plaies au cours du Jour du Seigneur, cette période 
d’une année est représentée par le septième sceau. 
« Quand il ouvrit le septième sceau, il y eut dans le ciel 
un silence d’environ une demi-heure. Et je vis les sept 
anges qui se tiennent devant Dieu, et sept trompettes 
leur furent données » (Apocalypse 8 :1-2). 

Chacune de ces trompettes annoncera une plaie, 
ou un jugement, à l’encontre des peuples rebelles de la 
Terre ! Lorsque les quatre premiers anges sonneront 
de la trompette, Apocalypse  8 révèle qu’il y aura une 
grande dévastation écologique sur toute la Terre. Il y 
aura des séismes, de grandes zones de végétation brû-
leront, un tiers de la vie aquatique mourra, les sources 
d’eau seront empoisonnées et les cieux s’obscurciront. 

Les plaies des trois dernières trompettes sont qua-
lifiées de malheurs. Ce mot est une exclamation de 
douleur. 

«  Je regardai, et j’entendis un aigle qui 
volait au milieu du ciel, disant d’une voix forte : 
Malheur, malheur, malheur aux habitants 
de la terre, à cause des autres sons de trom-
pette que les trois anges vont faire retentir  !  » 
(Apocalypse 8 :13). 

Dans Apocalypse 9, le premier malheur (la plaie 
de la cinquième trompette) décrit une campagne 
militaire qui durera cinq mois. Le deuxième malheur 
(la plaie de la sixième trompette) décrit une puissante 
contre-offensive armée : 

« Le premier malheur est passé. Voici, il vient 
encore deux malheurs après cela. Le sixième 
ange sonna de la trompette. Et j’entendis une 
voix venant des quatre cornes de l’autel d’or 
qui est devant Dieu, et disant au sixième ange 
qui avait la trompette  : Délie les quatre anges 
qui sont liés sur le grand fleuve, l’Euphrate  » 
(Apocalypse 9 :12-14). 

À ce moment clé de l’Histoire, une armée de 
200  millions d’hommes se dirigera vers l’ouest, en 
direction de l’Euphrate, franchira le fleuve et détruira 
un tiers de la population mondiale  ! Cette phase de 
la Troisième Guerre mondiale tuera littéralement 
des milliards d’êtres humains. Comme Jésus l’a dit, si 
ces jours n’étaient abrégés, personne ne serait sauvé. 
Sans l’intervention de Dieu, toute forme de vie serait 
détruite sur la Terre. 

La trompette de la bonne nouvelle
Voici enfin la septième trompette. Pour les véritables 
disciples du Christ, le son de la septième trompette est 
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une bonne nouvelle, car elle annonce l’établissement 
du Royaume de Dieu sur la Terre et le retour de Jésus-
Christ. Nous devons tous nous préparer pour cette 
époque ! 

« Le septième ange sonna de la trompette. Et 
il y eut dans le ciel de fortes voix qui disaient : Le 
royaume du monde est remis à notre Seigneur 
et à son Christ  ; et il régnera aux siècles des 
siècles » (Apocalypse 11 :15). 

C’est la bonne nouvelle que nous sommes tous 
impatients d’entendre, le moment où les véri-
tables chrétiens seront ressuscités pour naître dans 
la famille de Dieu, en tant que Ses fils et Ses filles 
à part entière, ainsi que pour assister le Christ à 
régner sur la Terre pendant le Millénium prophétisé 
(1 Thessaloniciens 4 :16-17). 

Mais il y a plus que cela. Alors que les disciples du 
Christ se réjouiront du retour de leur Sauveur, le Roi des 
rois prophétisé, nous devons nous souvenir que la sep-
tième trompette annoncera aussi le troisième malheur. 
Un jugement terrible attend ceux qui continueront à 
se battre contre le Christ, car cette trompette annonce 
les sept derniers fléaux, décrits dans Apocalypse  16. 
Ceux qui auront adoré la bête et son image seront 
frappés d’un douloureux ulcère. Les mers et les cours 
d’eau seront tellement empoisonnés que «  tout ce qui 
était dans la mer » mourra (Apocalypse 16 :3). Le Soleil 
deviendra brûlant et tourmentera ceux qui ne se repen-
tiront pas de leurs péchés ! 

Viendra enfin le combat final entre les armées 
rebelles et Jésus-Christ à Son retour. 

Dans le nord du territoire actuel de l’État d’Israël, 
dans la plaine de Jizreel, ces armées réuniront une 
puissance de feu colossale. Elles s’assembleront pour 
combattre Jésus-Christ, le Commandant des armées 
des cieux. 

«  Puis je vis le ciel ouvert, et voici, parut 
un cheval blanc. Celui qui le montait s’appelle 
Fidèle et Véritable, et il juge et combat avec 
justice. Ses yeux étaient comme une flamme 
de feu ; sur sa tête étaient plusieurs diadèmes ; 

il avait un nom écrit, que personne ne connaît, 
si ce n’est lui-même ; et il était revêtu d’un vête-
ment teint de sang. Son nom est la Parole de 
Dieu. Les armées qui sont dans le ciel le sui-
vaient sur des chevaux blancs, revêtues d’un fin 
lin, blanc, pur. De sa bouche sortait une épée 
aiguë, pour frapper les nations  ; il les paîtra 
avec une verge de fer  ; et il foulera la cuve du 
vin de l’ardente colère du Dieu tout-puissant. Il 
avait sur son vêtement et sur sa cuisse un nom 
écrit  : Roi des rois et Seigneur des seigneurs  » 
(Apocalypse 19 :11-16). 

Se préparer maintenant pour ce Jour
Lorsque le Christ reviendra sur cette Terre, Il 
conquerra tous Ses ennemis, y compris les nations 
et leurs puissantes armées qui Le combattront à Son 
retour. Le Jour du Seigneur apportera le jugement de 
Dieu sur les nations et préparera la scène mondiale au 
retour de Jésus-Christ. 

C’est pourquoi le Seigneur Lui-même nous 
ordonne  : «  Veillez donc et priez en tout temps, afin 
que vous ayez la force d’échapper à toutes ces choses 
qui arriveront, et de paraître debout devant le Fils de 
l’homme » (Luc 21 :36). 

Dans Son grand amour à notre égard, Dieu révèle 
l’avenir à Ses serviteurs. Voici ce que Jean écrivit dans 
le dernier chapitre de la Bible :

« Et il me dit : Ces paroles sont certaines et 
véritables  ; et le Seigneur, le Dieu des esprits 
des prophètes, a envoyé son ange pour mon-
trer à ses serviteurs les choses qui doivent arri-
ver bientôt. Et voici, je viens bientôt. Heureux 
celui qui garde les paroles de la prophétie de ce 
livre ! » (Apocalypse 22 :6-7). 

Nous devons être prêts pour le Jour du Seigneur, 
cette époque difficile qui apportera un jugement sur 
les nations et qui préparera le monde pour le second 
Avènement de Jésus-Christ. Mais ce sera aussi le début 
du monde à venir, une époque formidable de beauté, de 
prospérité et de restauration sous la direction du Roi 
des rois. Que Dieu hâte ce jour ! MD

Harmaguédon et au-delà La Bible annonce une époque effrayante à venir, mais celle-ci sera 
suivie d’une formidable espérance. Demandez un exemplaire gratuit de notre brochure auprès  
du bureau régional le plus proche ou commandez en ligne sur MondeDemain.org

L E C T U R E 
C O N S E I L L É E
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Beaucoup de gens rejettent l’aspect mercan-
tile, l’influence païenne ou l’impossibilité 
que le Christ soit né un 25 décembre, trou-
vant du réconfort dans le fait de « replacer 

le Christ au centre de Noël  ». Mais combien de véri-
tables chrétiens seraient-ils à l’aise d’observer Noël 
s’ils comprenaient qu’il est impossible de « replacer le 
Christ au centre de Noël », car cette fête est satanique ? 

Il ne s’agit pas d’une nouvelle compréhension, mais 
les Églises du monde cachent ou ignorent cette vérité ! 
Voici ce que révèle l’Encyclopédie catholique  : «  Noël 
ne faisait pas partie des fêtes originelles de l’Église […] 
Irénée et Tertullien ne la mentionnèrent pas dans leur 
liste des fêtes.  »1 Noël fut même brièvement proscrit 
en 1659 dans le Massachusetts, aux États-Unis, et au 
milieu du 17ème siècle en Angleterre, au motif que cette 
fête n’était pas biblique.

Beaucoup de gens comprennent que Noël est basé 
sur les Saturnales romaines, qui existaient longtemps 
avant la naissance du Christ. Tertullien, un des pères de 
l’Église catholique, écrivit que pendant les Saturnales, 
les gens échangeaient des présents et il n’y avait « pas 
une pompe de Satan qui ne soit fréquentée ».2

Cependant, les Saturnales étaient déjà l’adaptation 
d’une tradition plus ancienne, le mithraïsme perse. 
Dans le mithraïsme, les festivités hivernales commen-
çaient par l’adoration de Zervan et ces célébrations 
s’achevaient le 24 décembre. Elles étaient suivies par 
le culte de la renaissance de Zervan, sous les traits du 
nouveau-né Mithra, né le 25 décembre, qui ramenait le 
soleil après chaque solstice d’hiver.3

Les Romains adoptèrent le mithraïsme à bras 
ouverts, sous la forme des Saturnales, célébrant 
Saturne, le nom latin du dieu perse Zervan, popularisé 
dans l’ancien monde romain. L’empereur Dioclétien 
bâtit un temple dédié à Mithra à Carnuntum et 
«  le 25  décembre fut observé comme étant son anni-
versaire de naissance, le natalis invicti, la renaissance 
du soleil après le solstice d’hiver ».4

Zervan était représenté comme un dieu ailé, ayant 
un corps d’homme et une tête de lion. Nous pouvons 
voir qu’il reprenait plusieurs caractéristiques des ché-
rubins (2 Chroniques 3 :13 ; Ézéchiel 10 :14). De plus, 
Zervan était habituellement accompagné de serpents 
qui montaient le long de ses jambes, de ses bras ou de 

son corps.5 Les Écritures révèlent que Satan est un 
chérubin déchu (Ézéchiel 28 :14-16) et il est associé à 
l’image du serpent (Genèse 3 :1-14 ; Apocalypse 20 :2).

Un ange de justice ne permettrait pas qu’on l’adore 
(Apocalypse 19  :10  ; 22  :9). Et Apocalypse 9  :20 nous 
avertit que les idolâtres adorent en réalité des démons. 
Assurément, un chérubin demandant qu’on l’adore 
pendant le solstice d’hiver n’est pas un ange de jus-
tice. Qu’il s’attribue les noms de Zervan, Saturne ou 
d’autres appellations, cette divinité n’est autre qu’une 
représentation de Satan, le chérubin déchu.

Les Saturnales romaines et le mithraïsme perse 
étaient eux-mêmes des adaptations d’une religion à 
mystères encore plus ancienne : le culte à mystères de 
Babylone. Les Babyloniens célébraient la renaissance 
de Nimrod, sous les traits de Tammuz, en adorant 
un arbre à feuillage persistant, devenu l’arbre de 
Noël moderne. Les Babyloniens célébraient égale-
ment cette renaissance pendant le solstice d’hiver. 
Jérémie condamna l’ancien Israël pour avoir copié ces 
croyances païennes et il mentionna même spécifique-
ment un « arbre vert » dans Jérémie 10.

Un véritable chrétien doit rejeter Noël, sans se trou-
ver d’excuses comme le fait de « passer un bon moment » 
ou de « faire comme tout le monde », car le Christ refuse 
d’avoir part à toute forme d’idolâtrie (2  Corinthiens 
6 :15-16). Le Christ n’a jamais été lié à Noël et Il ne peut 
donc pas être « replacé au centre » de cette célébration.

Dieu nous commande de ne pas imiter la voie 
des nations (Jérémie 10  :2), révélant que les célé-
brations païennes sont une abomination à Ses yeux 
(Jérémie 10  :3-4  ; Ézéchiel 8  :13-14). Il nous ordonne 
de ne pas changer ce qui a été enseigné par le Christ et 
les apôtres (2 Thessaloniciens 2 :15). En comprenant 
cette vérité, un véritable chrétien ne songera même 
pas à célébrer Noël, réalisant que ces festivités du 
solstice d’hiver ne sont qu’une célébration de Satan. 

—Wyatt Ciesielka

1 “Christmas”, Catholic Encyclopedia, NewAdvent.org
2 “De l’idolâtrie”, Œuvres de Tertullien, tome II, éditions Vivès, 
page 229, traduit par Eugène-Antoine de Genoude
3 Mithras, the Secret God, Maarten Vermaseren
4 “Mithraism”, Catholic Encyclopedia, NewAdvent.org
5 The Mysteries of Mithra, Franz Cumont, page 93

POURQUOI SATAN AIME-T-IL NOËL ?
Se pourrait-il que le jour le plus « chrétien » d’entre tous soit un des jours préférés du diable ?



Comment Dieu veut-Il être adoré ?

• Jésus est-Il à l’origine des célébrations de Noël ?

• Quand est-Il vraiment né ?

• Souhaite-t-Il que nous fêtions Son anniversaire ?

Scannez le code QR pour accéder 
directement à cette brochure en ligne
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LÉtat d’Israël a été largement condamné 
pour ne pas avoir rejoint la majorité du 
monde occidental qui a sanctionné la 
Russie suite à l’invasion de l’Ukraine. Mais 

Israël est dans une situation délicate, car il dépend de 
la Russie d’une manière bien différente du reste du 
monde. Il ne s’agit pas de pétrole, de gaz ou d’une autre 
matière première, mais du fait que les Russes tolèrent 
le survol de la Syrie par l’armée de l’air israélienne. Ces 
survols sont destinés à décourager une interférence 
iranienne en Syrie et au Liban. 

En effet, l’Iran finance et fournit des armes au 
Hezbollah et à d’autres groupes terroristes dans la 
région. Aux côtés du Hamas, le parti au pouvoir dans 
la bande de Gaza, ces groupes cherchent la destruc-
tion totale de la nation d’Israël. La Syrie est un relais 
pour les livraisons d’armes aux clients des Iraniens. 
C’est pourquoi les forces aériennes israéliennes 
cherchent à détruire ces armes avant qu’elles ne 
puissent être livrées. 

L’armée de l’air russe et ses systèmes de vol 
contrôlent l’espace aérien syrien, et c’est unique-
ment grâce à la complaisance russe que les Israéliens 

peuvent opérer dans un tel environnement. C’est 
pourquoi Israël doit réagir très prudemment au sujet 
de la guerre en Ukraine. 

Des problèmes religieux
Mais ce n’est pas le seul défi rencontré par Israël. 
L’invasion russe était en cours pendant la fête 
musulmane du Ramadan (du 1er avril au 1er mai 2022), 
tombant cette année à la même époque que les célé-
brations des Pâques et de Pessah. Cette concomitance 
d’événements religieux a inévitablement provoqué 
des tensions au mont du Temple, aussi appelé espla-
nade des Mosquées, ou Haram al-Sharif en arabe. 
La mosquée al-Aqsa, un des lieux les plus saints de l’is-
lam à l’extrémité sud du mont du Temple, concentre 
l’intérêt des musulmans pendant le Ramadan. Suite 
à l’invasion de l’Ukraine, l’attention du monde s’est 
détournée du Moyen-Orient pour se focaliser sur 
l’Europe de l’Est. Les Palestiniens essaient donc de 
faire tout ce qu’ils peuvent pour remettre leur cause 
en avant. Par conséquent, des heurts réguliers se 
déroulent sur l’esplanade entre des dévots musul-
mans se rendant à la mosquée al-Aqsa et la police 
israélienne qui cherche à maintenir l’ordre dans 
le secteur. 

’ 

par Peter Nathan

La cause des malheurs d’Israël

Alors que le monde se focalise sur l’invasion actuelle  
de l’Ukraine par la Russie, beaucoup d’événements  

ont lieu en Israël et au Moyen-Orient. 
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Ailleurs sur la scène internationale, la ministre 
sud-africaine des Relations internationales et de 
la Coopération, Naledi Pandor, a déclaré qu’Israël 
devrait être classé comme un régime d’apartheid. Plus 
tôt dans l’année, s’exprimant au cours d’une réunion 
devant les chefs de mission palestiniens en Afrique, 
Pandor compara la cause palestinienne à celle des 
Noirs en Afrique du Sud avant 1994. Pandor veut que 
les Nations Unies mettent en place une Commission 
des droits de la personne pour examiner la situa-
tion, afin de déclarer officiellement Israël un régime 
d’apartheid. Les Palestiniens ont activement soutenu 
cette approche. 

Au sein de l’État d’Israël, les Palestiniens par-
ticipent à ce qui est largement reconnu comme le 
système le plus démocratique de tout le Moyen-
Orient, ayant leurs propres représentants élus à la 
Knesset. Mais la situation est bien différente pour 
les Palestiniens vivant dans la bande de Gaza et en 
Cisjordanie. Dans ces deux régions, le leadership 
palestinien est implacablement hostile à l’existence 
même d’Israël, réduisant presque à néant les chances 
de négocier la paix entre les deux partis. 

Dans la bande de Gaza, le Jihad islamique palesti-
nien (JIP) opère aux côtés du Hamas pour combattre 
Israël. Au cours d’une attaque brutale au mois d’août, 
le groupe lança contre Israël environ 1100 missiles 
fournis par l’Iran, le mécène du JIP, mais près d’un 
quart s’écrasèrent à Gaza, frappant ainsi les habitants 
que le JIP cherche à soutenir. La cause de l’attaque ? 
La capture par Israël du chef du JIP et d’autres res-
ponsables au cours d’une opération à Jenin et dans 
les villes environnantes de Cisjordanie, ainsi que 
l’assassinat du commandant du Jihad islamique du 
nord de Gaza. Avant que les Égyptiens ne parviennent 
à faire accepter une trêve, Israël avait aussi assassiné 
le commandant du Jihad islamique du sud de Gaza. 

Le président des États-Unis, Joe Biden, a rejoint 
le débat initié par Pandor en niant qu’Israël soit un 
État d’apartheid. Malgré le soutien de Biden, Israël 
est confronté à l’hostilité d’une partie des sphères aca-
démiques, politiques et religieuses aux États-Unis et 
dans d’autres nations occidentales. 

Le mouvement BDS sur de nombreux campus
Boycott, Désinvestissement et Sanctions (BDS) 
est une campagne lancée à l’encontre d’Israël pour 

«  mettre fin au soutien international à l’oppres-
sion des Palestiniens par Israël et forcer Israël à se 
conformer au droit international ». En s’inspirant des 
leçons des activistes qui s’opposèrent à l’apartheid en 
Afrique du Sud dans les années 1980, BDS a obtenu 
le soutien de beaucoup d’Églises et de campus amé-
ricains. Il a aussi reçu l’appui de nombreux groupes 
juifs progressistes aux États-Unis et même d’élus au 
Congrès. En Grande-Bretagne, l’Église méthodiste 
a voté pour continuer à soutenir BDS. La campagne 
Boycott, Désinvestissement et Sanctions est essen-
tiellement, surtout à ses extrêmes, une expression 
directe de l’antisionisme, s’opposant à l’existence 
même de l’État d’Israël. 

Avec de tels ennemis, qu’en est-il de vos «  amis  » 
dans le pays ? 

La situation intérieure n’est guère plus reluisante, 
avec la fragilité apparente du gouvernement israélien. 
En avril de cette année, la coalition gouvernementale 
formée entre huit partis politiques, avec pour objec-
tif principal de maintenir Benjamin Netanyahou 
à l’écart du pouvoir, s’est fracturée lorsque le parti 
arabe Ra’am a menacé de retirer son soutien suite aux 
affrontements au mont du Temple. Le 20  juin, elle 
s’était déjà effondrée à cause de son inaptitude à faire 
voter la législation, notamment le budget. Lorsque la 
Knesset a été dissoute une semaine plus tard, Israël 
était une nation sans gouvernement fonctionnel et 
sans budget, détenant aussi un record de cinq élec-
tions générales en quatre ans. L’État d’Israël est sur 
le point de battre son propre record, car une sixième 
élection générale anticipée aura lieu le 1er novembre 
2022 et Benyamin Netanyahou est donné favori pour 
redevenir Premier ministre. Cette petite nation 
semble même être une pierre d’achoppement pour 
elle-même. 

Une paix élusive
Pourquoi l’État d’Israël, et sa capitale Jérusalem en 
particulier, n’arrive-t-il pas à instaurer la paix ? Malgré 
ses nouvelles relations affichées avec certains États du 
Golfe et une entente cordiale avec l’Arabie saoudite, 
la sécurité d’Israël ne s’est pas améliorée. Pourquoi ? 
La réponse se trouve dans une source que peu de gens 
prennent la peine de considérer. 

Ceux qui ont fondé l’État moderne d’Israël se sont 
basés sur les liens historiques du pays. Mais ces liens 
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historiques seuls n’apportent pas la paix et le bien-
être. En mai 1948, juste avant la fin de l’administration 
du mandat britannique sur le territoire qui allait deve-
nir Israël, des dirigeants clés israéliens rédigèrent 
l’ébauche d’une déclaration d’indépendance qui pren-
drait effet dès que l’administration britannique cesse-
rait, le 15 mai 1948 à minuit. 

Comme l’historien israélien Martin Kramer 
l’a noté dans une série d’articles consacrés à la 
déclaration d’indépendance d’Israël, David Ben 
Gourion, le dirigeant de l’Administration du peuple 
qui deviendrait bientôt Premier ministre du nouvel 
État d’Israël, voulait que la déclaration soit accep-
table pour les religieux comme pour les athées. 
C’est pourquoi aucune référence directe au Dieu 
d’Israël n’apparaît dans le document final. Cet Être 
n’est mentionné qu’une seule fois sous la forme d’un 
euphémisme, « le Rocher d’Israël », dans la dernière 
section du document, juste avant l’espace réservé aux 
signatures. La déclaration mentionne que la nation 
sera fondée « sur la liberté, la justice et la paix selon 
l’idéal des prophètes d’Israël  »1, mais elle ne com-
porte aucune référence à la Torah, qui étaye pourtant 
les écrits de ces prophètes. Les seuls autres vestiges 
de l’héritage religieux d’Israël dans le document 
sont la formulation décrivant Israël et l’écriture uti-
lisée pour le document, normalement réservée aux 
textes religieux. 

Malgré ces allusions aux Écritures, un élément 
essentiel était absent. La déclaration se focalise sur 
le rassemblement du peuple juif de l’exil qu’il avait 
enduré, mais le lien historique avec le territoire est 
basé sur un autre élément  : une alliance que le Dieu 
d’Israël avait établie avec Son peuple. Les termes de 
cette alliance furent dictés par Dieu et les Israélites 
durent l’accepter dans son intégralité. Aucune négo-
ciation n’était possible. Cette alliance fut totalement 
écartée dans la rédaction de la déclaration d’indépen-
dance israélienne, mais puisque l’exil avait eu lieu en 
raison du non-respect des termes de cette alliance, il 
serait raisonnable d’espérer que le peuple retournant 
dans le pays reconnaisse son échec passé et s’engage à 
rectifier le tir. 

Cependant, cette déclaration omet une informa-
tion présente dans l’alliance originale, disant que le 
pays serait donné aux ancêtres de l’Israël moderne. 
En fin de compte, c’est un document laïc, avec un clin 
d’œil à la communauté orthodoxe. 

La prophétie supplante la politique
Les fondateurs de l’État d’Israël ont vu leur nation 
sous un jour laïc. Cet État fut basé sur les idéaux 
politiques et philosophiques de l’Europe, pas sur 
une alliance avec Celui qui leur avait donné le pays 
en premier lieu, d’où un grand problème rencontré 

LES MALHEURS D’ISRAËL SUITE À LA PAGE 31
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QUESTION ET RÉPONSE
Pourquoi Dieu permet-Il le mal?

Question: Le monde est rempli de méchanceté et de 
souffrance, alors comment Dieu peut-Il être bon  ? 
Est-Il trop faible pour faire cesser le mal ou ignore-t-Il 
son existence ? Dans l’affirmative, Il n’est pas vraiment 
« Dieu ». Mais s’Il est tout-puissant et omniscient, et 
qu’Il ne fait rien, alors est-Il vraiment bon ? 

Réponse  :  L’Histoire contient de nombreux actes 
vils, comme l’Holocauste infligé au peuple juif, la 
famine provoquée par l’Union soviétique en Ukraine 
ou l’esclavage des nations colonisatrices en Afrique et 
en Amérique. Pour ceux qui ont été volés, agressés ou 
abusés, la présence du mal les touche d’une manière 
bien personnelle. 

Cependant, nous aurions tort de blâmer Dieu pour 
la méchanceté de l’humanité. En fait, c’est exacte-
ment ce que le diable, la source ultime et l’instigateur 
du mal, veut que nous fassions. Après qu’Adam et Ève 
eurent péché en désobéissant à Dieu et en consom-
mant du fruit de l’arbre de la connaissance du bien et 
du mal, ils essayèrent de rejeter le blâme. Adam accusa 
même Dieu en disant  : «  La femme que tu as mise 
auprès de moi m’a donné de l’arbre, et j’en ai mangé » 
(Genèse 3 :12). 

Jusqu’à ce jour, les gens continuent de blâmer Dieu 
pour la méchanceté de l’humanité. Mais au cours de 
l’Histoire, aucun exemple de cruauté des hommes 
envers leurs semblables n’est imputable à Dieu. Les 
atrocités humaines sont infligées par les êtres humains 
eux-mêmes et ce sont eux qui en portent le blâme. 

Mais alors, pourquoi Dieu permet-Il que les êtres 
humains commettent le mal ? Une partie de la réponse 
est que les humains ont reçu le libre arbitre et cela 
implique d’avoir la capacité de faire les mauvais choix. Le 
but de Dieu est que nous développions notre caractère 
en choisissant le bien et non le mal, aussi devons-nous 
avoir la capacité de choisir le mal au lieu du bien. 

Accomplir un bien éternel
Comme l’apôtre Paul l’a expliqué, lorsque nous com-
prenons le but de Dieu, nous voyons que le bien 
éternel, qui apparaît lorsque les êtres humains déve-
loppent le caractère divin, surpasse tout le mal que 
l’humanité a pu faire subir ou endurer : 

« J’estime que les souffrances du temps pré-
sent ne sauraient être comparées à la gloire à 
venir qui sera révélée pour nous. Aussi la créa-
tion attend-elle avec un ardent désir la révéla-
tion des fils de Dieu. Car la création a été soumise 
à la vanité – non de son gré, mais à cause de celui 
qui l’y a soumise – avec l’espérance qu’elle aussi 
sera affranchie de la servitude de la corrup-
tion, pour avoir part à la liberté de la gloire des 
enfants de Dieu » (Romains 8 :18-21). 

Effectivement, nos souffrances ne sont rien compa-
rées à la gloire à venir. La création elle-même souffre et 
attend d’être délivrée. Lorsque Adam et Ève ont péché, 
ils prirent la place de Dieu en tant que gardiens de la 
création, comme si eux-mêmes et leurs descendants 
pouvaient se passer de Lui. Mais lorsque Dieu n’est pas 
en charge, même le monde naturel devient un défi et 
une force à affronter (Genèse 3 :17-19). 

L’humanité doit apprendre que nous avons besoin 
de Dieu et que le fait de construire un monde sans Lui 
conduit seulement à la souffrance, nous laissant vul-
nérables aux afflictions de la nature, à notre propre 
méchanceté, ainsi qu’aux perversions et aux persécu-
tions du diable. Combien de fois les parents laissent-ils 
leurs enfants faire l’expérience de leurs mauvaises déci-
sions, avant que la leçon porte ses fruits ? Dans le cas de 
Dieu, Il enseigne toute l’humanité en la laissant souffrir 
les conséquences de ses décisions pécheresses, mais les 
leçons qui en découlent auront un impact éternel. 

Dieu promet que la gloire révélée dans Ses enfants 
surpassera tous les maux et toutes les souffrances  ; 
de plus, une époque viendra où toutes ces choses 
seront oubliées (Ésaïe 65 :17). Nous devons prier pour 
que cette époque vienne. La méchanceté dans notre 
monde est une conséquence de notre libre arbitre, 
mais dans Sa miséricorde, Dieu permet que même nos 
mauvaises décisions nous aident à atteindre le bien 
éternel qui surpassera toute souffrance. 

Pour en apprendre davantage à ce sujet, demandez 
un exemplaire gratuit de nos brochures L’accomplisse-
ment des prophéties : la main de Dieu dans les affaires 
mondiales et Aujourd’hui est-ce le seul jour de salut ?, 
ou lisez-les en ligne sur MondeDemain.org. 
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Haïti s’enfonce  
dans le chaos
La nation d’Haïti, dans la mer 
des Caraïbes, s’enfonce dans 
le chaos alors que les prix de 
l’énergie montent en flèche et 
que le gouvernement menace 
de cesser de subventionner le 
carburant (HaitiProgres.com, 
29 septembre 2022). Tout 
cela se déroule dans une 
nation où la pauvreté est 
endémique et où, depuis 
plusieurs décennies, la 
stabilité gouvernementale 
est éphémère. Un leader 
de l’opposition a appelé la 
population à paralyser les 
banques locales. Un chef de 
gang bien connu a également 
appelé les Haïtiens à se défaire 
du président en exercice et à 
« renverser » le système.

Ces dernières semaines, 
les douaniers haïtiens ont 
sévi contre les importations 
illégales de drogues et 
d’armes. Ils ont aussi mis en 
application l’augmentation 
des taxes sur les biens 
importés légalement. Si cette 
mesure a permis d’augmenter 
les recettes fiscales, elle a 
également suscité la colère 
des trafiquants de drogue 
et d’armes, ainsi que des 

hommes d’affaires haïtiens 
qui dépendent des revenus 
des importations hors 
taxes. Le Premier ministre 
Ariel Henry, assurant la 
présidence par intérim, s’est 
fait des ennemis parmi les 
personnes puissantes. Alors 
que l’inflation en Haïti oscille 
autour de 30%, « le coût 
du riz importé a augmenté 
de 40%, l’huile alimentaire 
de 88% et la farine de blé de 
68%, laissant près de la moitié 
de la population confrontée 
à une famine sévère » 
(MSN, 21 septembre 2022).

Haïti est une nation 
habituée à la souffrance. 
Mais le taux actuel d’inflation 
dans un pays dépendant 
des importations est trop 
lourd à supporter pour le 
citoyen moyen. Haïti est un 
microcosme de ce à quoi 
une grande partie du monde 
pourrait ressembler dans les 

années à venir, alors que la 
famine et l’inflation continuent 
d’augmenter et que les 
gouvernements perdent 
le contrôle. La situation en 
Haïti révèle pourquoi Jésus-
Christ doit venir établir un 
gouvernement juste et parfait. 

Des génisses rousses 
arrivent en Israël
Au mois de septembre de 
cette année, cinq génisses 
rousses sont arrivées par 
avion en Israël (i24NEWS, 
21 septembre 2022). Les 
jeunes vaches d’un an ont 
été élevées dans un ranch 
du Texas, dans le seul but de 
produire des génisses rousses 
qui pourraient être utilisées 
dans les rituels de purification 
à Jérusalem. Pour répondre 
aux normes rabbiniques 
juives, les jeunes vaches 
ne doivent pas avoir plus 
de deux poils non roux, ne 
doivent pas avoir été utilisées 
pour un quelconque labeur 
et ne doivent pas présenter 
de taches, notamment pas 
de marques ou d’oreilles 
percées par un marquage. 
L’Institut du Temple, à 
Jérusalem, a récemment 
envoyé une équipe de rabbins 
au Texas pour inspecter les 
jeunes vaches et identifier 
les candidates potentielles. 

Les génisses seront désormais 
élevées en Israël, où elles 
seront inspectées et préparées 
dans le cadre d’un éventuel 
sacrifice lorsqu’elles seront 
âgées de deux ans et un jour.

Selon les Écritures, 
rapportées dans Nombres 19, 
les génisses rousses 
jouaient un rôle essentiel 
dans le service du temple 
dans l’ancien Israël. Selon 
la tradition rabbinique, 
lorsqu’une génisse rousse 
est sacrifiée et réduite en 
cendres, le sacerdoce peut 
être purifié et la construction 
d’un nouveau temple peut 
commencer. Beaucoup de 
choses peuvent arriver à 
ces cinq génisses au cours 
de l’année à venir. Si elles 
continuent à répondre aux 
exigences rabbiniques, 
certaines mesures 
préparatoires pourraient alors 
être prises par les rabbins en 
Israël en vue de la reprise des 
sacrifices rituels et peut-être 
même de la reconstruction 
d’un autre temple. Cependant, 
pour que les prophéties 
bibliques concernant la 
cessation des sacrifices 
journaliers au mont du Temple 
se réalisent (Daniel 12 :11), 
seul un autel est nécessaire 
pour commencer les sacrifices 
(voir par ex. Esdras 3 :6).

N O T E S  D E  V E I L L E Marc 13 :37 | “Ce que je vous dis, je le dis à tous : Veillez.”

Ariel Henry (à droite), Premier ministre d’Haïti et président par intérim, 
assistant au 9ème sommet des Amériques, en juin 2022, au Costa Rica.



Novembre-Décembre 2022  |  Le Monde de Demain  27

La “fin de l’abondance” 
en France
La prospérité que connaissent 
de nombreuses démocraties 
occidentales depuis plusieurs 
décennies semble toucher 
à sa fin. Avec la récession et 
l’inflation mondiales, ainsi que 
les problèmes énergétiques 
auxquels l’Europe est 
confrontée, l’abondance 
dont beaucoup ont bénéficié 
pendant si longtemps semble 
toucher à sa fin. S’exprimant 
lors d’un récent Conseil des 
ministres, le président français 
Emmanuel Macron a fait la 
déclaration suivante qui donne 
à réfléchir : « Je crois pour ma 
part que ce que nous sommes 
en train de vivre est de l’ordre 
d’une grande bascule ou 
d’un grand bouleversement. 
Parce que nous vivons, pas 
simplement depuis cet été et 
ces dernières années, la fin 
de ce qui pouvait apparaître 
comme une abondance » 
(TF1, 24 août 2022).

En Europe, suite aux 
incendies de forêt, à l’inflation 
croissante, ou encore à la 
fermeture du gazoduc Nord 
Stream en provenance de 
Russie, beaucoup ont le 
sentiment de voir disparaître 
l’abondance dont ils ont 

bénéficié depuis plusieurs 
décennies. Par exemple, le 
prix du gaz a récemment 
augmenté de 30% dans les 
pays européens. Puisque la 
France dépend fortement 
de son énergie nucléaire et 
hydraulique, elle pourrait 
mieux s’en sortir que d’autres 
nations européennes qui 
dépendent du gaz naturel 
ou du charbon russe pour se 
chauffer en hiver. En effet, la 
Russie fournit également 45% 
du charbon utilisé en Europe. 

Les prophéties bibliques 
révèlent que les nations de 
souche israélite souffriront 
énormément à la fin de 
cette ère, car elles se sont 
détournées de Dieu et elles 
récolteront les conséquences 
de leurs péchés (Osée 8 :7-8, 
12-14). Ces conséquences 
comprendront la perte de 
logements et de terrains, 
alors que les villes seront 
désertées et que les terres 
retourneront à l’état 
sauvage (Ésaïe 32 :13-14). 
Le commentaire du président 
Macron donne à réfléchir, mais 
il fait également écho aux 
anciennes prophéties bibliques. 
Même si l’avenir immédiat est 
sombre, un monde meilleur 
lui succèdera.

La fracture de l’Europe
Ces dernières années, la 
France et l’Italie ont travaillé 
étroitement au sein d’un 
« axe franco-italien », fondé 
principalement sur la relation 
amicale entre le président 
français Emmanuel Macron 
et l’ancien Premier ministre 
italien Mario Draghi (Politico, 
27 octobre 2022). Mais 
cette entente est désormais 
menacée suite à la prise 
de fonction de la nouvelle 
Première ministre italienne 
Giorgia Meloni, dont les 
positions sont historiquement 
anti-françaises (La Nouvelle 
République, 23 octobre 2022). 

Dans le même temps, les 
relations entre la France et 
l’Allemagne, souvent décrites 
comme le « moteur » de 
l’Union européenne, sont de 
plus en plus tendues. Après 
qu’une réunion prévue de 
longue date a brusquement 
été reprogrammée, « la 
relation franco-allemande 
est à nouveau en crise et, 
cette fois, la querelle semble 
plus grave que d’habitude » 
(Deutsche Welle, 26 octobre 
2022). Elle survient également 

à un moment critique, car elle 
compromet la capacité de 
l’UE à agir en cas de crise. Les 
dirigeants des deux nations 
se sont récemment opposés 
sur la façon de gérer la crise 
énergétique, ainsi que sur 
la question de la défense 
(Le JDD, 25 octobre 2022). 
Emmanuel Macron et le 
chancelier allemand Olaf 
Scholz ont eu un déjeuner 
de travail afin de discuter de 
leurs différences (France24, 
26 octobre 2022).

La prophétie biblique 
indique qu’à la fin de notre 
ère, les relations en Europe 
seront très tendues et 
instables, ressemblant à un 
mélange de fer et d’argile 
(Daniel 2 :40-44). La Bible 
indique également que les 
relations entre les nations 
de souche israélite (dont 
fait partie la France) et la 
« puissance de la bête » 
dirigée par l’Allemagne se 
détérioreront, entraînant 
la captivité de nombreuses 
personnes. La récente querelle 
franco-allemande va-t-elle 
s’aggraver ou n’est-elle qu’un 
accident de parcours ? 
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Pourquoi le harcèlement empire-t-il ?

N ate Bronstein était un garçon de 15 ans bril-
lant et joyeux, membre d’une fratrie de cinq 
enfants vivant dans la banlieue de Chicago. 
Après avoir changé d’école en 2021, sa vie prit 

un tournant inattendu et dévastateur. Tout commença en 
décembre pendant un match de baseball de son école 
auquel il assistait (mais il ne jouait pas à cause d’une bles-
sure au pied). Voici le récit rapporté par sa mère : 

« Vers le début du match, Parker [l’ancienne 
école de Nate] menait de 20 points […] Notre 
fils posta un “V” pour Victoire sur Instagram, 
impliquant que Parker était en train de gagner 
le match. C’est tout ce qu’il fit. Il posta un “V”. 
Ce message provoqua une réaction hostile […] Il 
reçut un Snapchat et il fut attaqué dans une dis-
cussion, impliquant une vingtaine d’étudiants, 
sur les équipes de basketball scolaire. Cela dura 
de 21h30 à minuit et demi – et ça ne s’arrêta 
pas là […] Pendant deux semaines, le message 
Snapchat et le texto circulèrent non seulement 
au sein de l’école Latin et de l’école Parker, mais 
aussi dans les autres établissements de la ville 
de Chicago. Mon fils est mort le 13 janvier 2022. 
Il s’est suicidé à notre domicile. »1 

Que se passe-t-il dans notre monde ? Comment le 
harcèlement est-il devenu une épidémie ? Pourquoi nos 
enfants sont-ils la cible de foules en colère et de cyberat-
taques pour des commentaires futiles ou des messages 
impopulaires ? Comment en sommes-nous arrivés là ? 

De nos jours, le harcèlement (particulièrement le 
cyberharcèlement) est un problème grave qui va au-delà 

de tout ce que les générations précédentes ont connu. 
Ce n’est plus une bousculade sur le terrain de jeu ou une 
insulte dans le couloir. C’est une foule de plusieurs cen-
taines, voire de milliers, de lâches qui profitent de l’ano-
nymat relatif d’un téléphone portable pour lancer des 
insultes qu’ils n’oseraient pas prononcer en face. 

Ce phénomène se développe partout dans le monde : 

• En France, « 20% des jeunes, du CE2 à la terminale
(8-18 ans) ont déjà été confrontés au cyberhar-
cèlement  ».2 En utilisant une définition plus large
du phénomène, l’institut Ipsos révèle pour sa part
que «  59% des Français ont déjà été victimes de
harcèlement en ligne ».3

• «  Trois jeunes Canadiens sur dix disent avoir été
victimes d’une forme de cyberintimidation »4

Depuis des années, les agences gouvernementales et
les institutions scolaires ont élaboré des programmes pour 
lutter contre le cyberharcèlement. Certains ont connu un 
succès limité, mais le problème persiste et empire. 

Les conséquences de l’évolution
Cela fait plusieurs décennies que, dans les écoles occi-
dentales, le programme scolaire en sciences est construit 
autour de la théorie de l’évolution. Celle-ci est basée 
sur la sélection naturelle et «  la survie du plus fort  ». 
Autrement dit, les organismes les plus forts survivent et 
transmettent leurs caractéristiques génétiques, tandis 
que les plus faibles sont dominés et finissent par mourir. 

Lorsque nous analysons l’augmentation du harcèle-
ment extrême et dangereux dans la société, nous voyons 
le « processus évolutionnaire » en action, dans toute sa 
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cruauté. Après tout, si nous ne sommes que des animaux 
(c’est ce qu’affirme le dogme évolutionniste), alors nous 
n’avons aucune base morale. Il est prévisible que les gens 
ne se comportent pas en fonction du bien des autres 
s’ils apprennent l’impitoyable théorie de l’évolution. C’est 
une des conséquences de cette théorie. Même les médias 
généralistes font allusion à ce problème : 

«  Dans son expression la plus simple, le har-
cèlement est un rapport de domination – et nous 
descendons d’ancêtres qui avaient une hiérarchie 
dominatrice très forte. Comme Christopher Boehm, 
titulaire d’un doctorat et auteur d’un livre à ce sujet 
(Les origines de la morale), l’a écrit  : “Toute espèce 
qui possède une hiérarchie sociale dominatrice, 
comme les singes, les grands singes, les chiens sau-
vages ou les lions, possède des harceleurs.” Il ajouta 
que le harcèlement s’adapte pour de nombreuses 
espèces (y compris la nôtre, de bien des manières), 
“car vous obtenez de meilleurs aliments ou oppor-
tunités de reproduction […] Chez les primates, des 
études ont montré que les principaux harceleurs 
avaient une plus grande progéniture et donc que 
leurs gènes proliféraient.” Il y a donc un gain visible. 
Plus vous harcelez, plus vous montez dans l’échelle 
sociale et plus votre progéniture est grande […] 
Ainsi, le harcèlement est un grand exemple de la 
façon dont notre propre évolution nous trahit. »5

Pourquoi sommes-nous donc choqués par le harcè-
lement en ligne ? Les jeunes sont abreuvés de messages 
décrivant une existence vide de sens. Ils sont encoura-
gés à être « tolérants », peu importe ce que cela signifie 
pour le moment, tout en ingérant la propagande disant 
qu’il n’y a pas de plus grand but dans la vie que manger, 
boire, procréer et puis mourir. 

Tant que notre société continuera d’enseigner la 
doctrine froide et impitoyable de « la loi du plus fort », 
nous verrons une augmentation de l’intensité du harcè-
lement. Après tout, les harceleurs ne font qu’exprimer 
le dogme de l’évolution qui leur a été enseigné. 

Jésus-Christ enseigna une meilleure voie
Il existe une meilleure voie, qui représente la seule solu-
tion au cyberharcèlement. Lorsque Jésus est venu sur 
la Terre, Il fut sujet à un des pires harcèlements jamais 
endurés par quiconque (Ésaïe 52  :14). Il était disposé 

à être traité injustement, même jusqu’à la mort, afin 
que nous puissions être pardonnés de nos péchés et, 
finalement, recevoir la vie éternelle. 

Dans ce processus, Jésus-Christ apporta aussi un 
mode de vie nouveau et différent. Il n’édulcora pas le 
péché et Il ne prêcha pas la tolérance des comporte-
ments immoraux ou des modes de vie contraires aux 
lois divines (Matthieu 5  :17). Ce faisant, Il enseigna un 
mode de vie qui exprime du respect pour les autres êtres 
humains, car ils sont faits à l’image de Dieu (Genèse 
1 :26). Voici quelques-uns des principes qu’Il enseigna : 

• Si nous faisons preuve de miséricorde envers les
autres, nous serons bénis et nous recevrons aussi la
miséricorde (Matthieu 5 :7).

• Nous ne devons pas être amers envers les autres, car 
nous serions en danger d’être jugés (Matthieu 5 :22). 

• Nous ne devons pas rabaisser les autres ou les ridi-
culiser (Matthieu 5 :22).

• Nous devons aimer nos ennemis et même prier pour
ceux qui nous persécutent (Matthieu 5 :44).

Le harcèlement n’est pas vraiment surprenant dans
une société croyant qu’elle descend des animaux. Mais 
si vous ou une de vos connaissances est victime de har-
cèlement, parlez-en. Demandez de l’aide. Parlez à vos 
parents ou aux personnes en charge. Vous êtes fait(e) 
à l’image de Dieu. Vous êtes important(e) et vous avez 
de la valeur. Défendez-vous, mais résistez à la tentation 
de la violence. Ne répondez pas de la même manière, 
mais placez votre foi et votre confiance en Dieu. Notre 
Père céleste protège les vulnérables et les démunis, et Il 
arrangera tout en fin de compte. « À moi la vengeance, 
à moi la rétribution, dit le Seigneur  » (lisez Romains 
12  :17-21). Il vous aidera dans votre existence actuelle 
et Il établira bientôt un nouveau monde sur cette Terre, 
ce que nous appelons le monde de demain, où les forts 
n’opprimeront plus les faibles (Ésaïe 11 :9). 

—Rod McNair

1 “Undercover Mother”, Fox News, 30 juin 2022
2 “Un jeune sur cinq confronté au cyberharcèlement”,  
France Inter, 6 octobre 2021
3 “Le harcèlement en ligne est un problème très grave selon 
68% des Français”, Ipsos, 13 décembre 2021
4 “Qu’est-ce que la cyberintimidation ?”,  
Sécurité publique Canada, 28 février 2022
5 “Bully Psychology”, Forbes, 5 juillet 2012
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Le livre d’Hénoc a connu un regain de popu-
larité ces dernières années, comme l’in-
diquent plusieurs vidéos sur YouTube 
enregistrant des millions de vues. Suite au 

regain d’intérêt pour ce livre et l’assertion qu’il serait 
cité dans le Nouveau Testament, voyons s’il est vrai-
ment une source biblique authentique. 

Pour ceux d’entre vous qui ne seraient pas fami-
liers avec le livre d’Hénoc, il s’agit d’une compilation de 
textes écrits entre 100 et 300 ans avant la naissance de 
Jésus et attribués au patriarche biblique Hénoc, décrit 
comme une des premières personnes ayant «  marché 
avec Dieu » (Genèse 5 :18-24). Il était l’arrière-arrière- 
arrière-arrière-petit-fils d’Adam et l’arrière-grand-père 
de Noé (1  Chroniques 1  :1-4). Le livre portant le nom 
d’Hénoc est une compilation de pseudépigraphes, c.-à-d. 
de textes dont l’auteur est anonyme ou faussement 
attribués à une personne célèbre pour les rendre plus 
crédibles. De nombreux autres pseudépigraphes circu-
laient à l’époque où le livre d’Hénoc fut rédigé.

Compte tenu de tout cela, le livre d’Hénoc devrait-il 
être considéré comme la parole inspirée de Dieu ? En 
bref, la réponse est non, mais nous allons approfondir 
d’autres faits montrant que ce livre ne fait pas partie 
de la Bible.

Douteux et dangereux
Commençons avec Jude 1  :14-15, car il est souvent 
mentionné que ces deux versets citent le livre d’Hénoc 
et que cela prouverait, par conséquent, qu’il s’agisse 
d’un livre de la Bible « manquant ». 

« C’est aussi pour eux qu’Hénoc, le septième 
depuis Adam, a prophétisé en ces termes : Voici, 
le Seigneur est venu avec ses saintes myriades, 
pour exercer un jugement contre tous, et pour 
faire rendre compte à tous les impies parmi eux 
de tous les actes d’impiété qu’ils ont commis et 
de toutes les paroles injurieuses qu’ont profé-
rées contre lui des pécheurs impies. »

Cette citation est très similaire à un passage du livre 
d’Hénoc. Cependant, notez que Jude n’écrivit pas « Le 
livre d’Hénoc dit… » Non, il cita la prophétie d’Hénoc. 

Bien que celle-ci ne soit pas rapportée dans la Bible, 
elle aurait très bien pu faire partie de la tradition orale. 
Rien ne prouve que Jude citât le livre d’Hénoc, car le 
patriarche aurait très bien pu être cité ailleurs. 

Une autre raison est que le livre d’Hénoc est un pseu-
dépigraphe, utilisant à tort le nom d’Hénoc. En effet, il 
vécut plus de 3000 ans avant la rédaction de ce livre. Le 
dictionnaire de l’Académie française (9ème édition) défi-
nit clairement un pseudépigraphe comme un « texte » 
ou un « ouvrage faussement attribué à un grand person-
nage du passé » et la racine grecque du mot signifie « qui 
porte faussement le titre de [qqch ou qqn]  ». Le titre 
même du livre d’Hénoc est un mensonge. 

Une troisième raison est que le canon de l’Ancien 
Testament fut achevé par Esdras et Néhémie vers 
420 av. J.-C. – un à deux siècles avant la rédaction du 
livre d’Hénoc. Romains 3 :1-2 déclare que Dieu confia 
les Écritures hébraïques aux Juifs et, selon eux, le livre 
d’Hénoc ne fait pas partie des écrits inspirés, qu’ils 
appellent le Tanakh. 

Enfin, le livre d’Hénoc contient des informa-
tions farfelues que la Bible réfute. Par exemple, il y 
est écrit que des anges déchus eurent des relations 
sexuelles avec des femmes, engendrant une race de 
géants appelés les «  nephilims  ». C’est une croyance 
populaire incorrecte, voire blasphématoire, que 
certains essaient d’ajouter à Genèse  6. Notre émis-
sion « Six mythes au sujet des anges et des démons » 
explique et réfute ce concept. Ce n’est qu’un exemple 
parmi d’autres montrant que des informations erro-
nées du livre d’Hénoc ne s’accordent pas avec la Bible. 

Nous pourrions encore ajouter que de nombreuses 
preuves montrent que la Bible est un livre complet et 
infaillible dans sa forme originale. Le livre d’Hénoc 
contient des récits qui peuvent capter l’intérêt de ceux 
qui ont la « démangeaison d’entendre » des choses nou-
velles (2 Timothée 4 :3 ; Actes 17 :21). Ces informations 
«  croustillantes  » sont particulièrement dangereuses 
lorsqu’elles essaient de corrompre la compréhension 
de la parole de Dieu. Pour en apprendre davantage 
sur l’authenticité de la parole inspirée, demandez un 
exemplaire gratuit de notre brochure La Bible : réalité 
ou fiction ? ou lisez-la en ligne sur MondeDemain.org. 

—Josh Lyons

LE LIVRE D’HÉNOC
L’apôtre Jude a-t-il cité un livre ne se trouvant pas dans la Bible ? 
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actuellement par Israël. L’alliance contractée au mont 
Sinaï incluait la paix avec les pays voisins si elle était 
respectée (Deutéronome 28 : 7, 10), mais elle promet-
tait des problèmes constants et des guerres si elle était 
ignorée (Deutéronome 28 :15-20). 

Comparez la situation actuelle avec celle qui eut 
lieu plus de 2400  ans en arrière, lorsque la tribu de 
Juda revint en Judée à l’époque de l’Empire perse. 
Esdras et Néhémie, en tant que dirigeants du peuple 
juif, reconnurent la place centrale de l’alliance dans la 
réussite de leur retour de l’exil babylonien. Ils réaffir-
mèrent l’acceptation par leur nation de l’alliance avec 
Dieu (Néhémie 1 :5 ; 9 :32-38). 

Comme pour l’État d’Israël de nos jours, la nation 
naissante, au sixième siècle av. J.-C., rencontra l’hos-
tilité des peuples environnants, mais leur respect de 
l’alliance leur garantit la sécurité, en dépit de l’ani-
mosité environnante. De plus, les prophètes évoqués 
dans la déclaration d’indépendance de l’État d’Israël 
actuel écrivirent qu’un retour ultérieur serait basé 
sur une alliance avec Dieu. Jérémie écrivit qu’un jour 
l’alliance de Dieu serait internalisée par le peuple, pas 
uniquement reconnue par quelques paroles consi-
gnées dans un document que personne ne respecte 
(Jérémie 31 :31-34). Pour le prophète Michée, le Dieu 
d’Israël était l’élément central pour bénéficier d’une 
existence paisible dans le pays (Michée 4 :6-13). 

Le refus de vivre selon les termes de l’alliance pro-
voqua un nouvel exil. Il est intéressant qu’en avril de 
cette année, le journal israélien Haaretz a publié la 
déclaration d’un prédicateur du Hamas qui affirme 
que le Coran contient une prédiction numérologique 
disant qu’un événement colossal conduira à l’ef-
fondrement d’Israël cette année. Selon un sondage 
mentionné dans l’article, 73% des Palestiniens croi-
raient à cette prédiction.2 Nous savons que celle-ci 
échouera, car les prophéties bibliques montrent que 
de nombreux événements significatifs doivent avoir 
lieu avant que des oppresseurs étrangers occupent la 
nation d’Israël à la fin de notre ère, mais nous compre-
nons que le déclin est garanti tant que les Israélites 
négligeront l’alliance avec Dieu. 

L’État d’Israël affronte des pressions incessantes 
de ses ennemis, notamment ceux financés par l’Iran. 
Ses adversaires veulent assister à la destruction 
d’Israël. Ce combat continuera jusqu’à ce qu’Israël 
reconnaisse son besoin d’avoir une relation contrac-
tuelle avec Dieu. MD

1 “Proclamation de l’État israélien”, Perspective Monde,  
Université de Sherbrooke
2 “End Times for Israel : The Apocalyptic 
‘Quranic’ Prophecy Electrifying Palestinians”,  
Haaretz, 17 avril 2022
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